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Nous avons retardé le tirage de j 
notre édition du matin pour don- 
ner á nos lecteurs la traduction 
du discours du tróne.

I j.A T E B ^ r i K  p a r a it e i i  « le u x é d l-  
tioiiM { tin c  é iH tio ii fltt iiiatiiiy e«»n- 
tc ita n t le »  té ltíjcra m m e» a r r lv é s  
d a n »  la  n u it ,  et u n e  é d it io n  d n  
»oii* 9 t lo n n a iit le »  n o n v e llc »  fin  
jo n r .

E e» a b o n n é »  r e c e v e o iit , eoiiinte  
p a r  le  pawwé, l 'é d it lo n  d n  m a t in .  
C en x  <|ul v o n d r a le iit  é R a le m e iit  
r e c e v o ir  1 ’é d itto n  d u  « o ír  i i 'a n -  
r o u t  a  p a y e r  i|n 'n n  »u p p lém eN it  
de t r o !»  T rau e» p a r  iiioifl.

E a  v e n te  a n  iin m é r o  »er*» fa lte  
aii prix . d'uM nge.

C e ([u i s u i t  a  p a r u  l i i c r  d a n s  n o ­
t r e  é d i t i o n  d u  s o i r :

OUVERTÜllE DU PARLEMENT.

L e  S u l t á n  a  o u v e r t  a i i j o u r d ’h u i  e n  
p e r s o n i i e  le  S é n a t  e t  la  C i ia m b r e  d e s  
d é p u l é s ,  d a n s  l a  s a l le  d u  T r o n é  a u  
P a la is  d e  D o lm a -B a g lc i ié .

V o ic i  l e  c c r ó n io n ia l  q u i  a v a i t  é ló
a d o p t é : . . . ,

A  d r o i t e  d u  t r o n é  é t a i e n t  p la c e s  le s  
m in i s t r e s  a v e c  o u  s a n s  p o iT c fc u iile , 
le s  m a r é c l i a u x  e l  le s  h a u t s  í b n c t io n -  
n a i r e s  j u s q u ’a u  g r a d e  débala; d e r -  
r i e r e  e u x ,  le s  m e m h r e s  d u  C o n s e il  
t l ’E t a t  e t  le s  m e m h r e s  d e  l a  h a u l e  
m a g i s t r a t u r c .

A  g a u c h e  d u  t r o n é ; le s  u lé m a s  d e  
r a n g  s u p é r i c u r  ; d e r r i é r e  e u x  le s  o í -  
i i c ie r s  s u p é r i e u r s  d e  T a r m é e  j u s q u ’a u  
g r a d e  d e  fértk.

E n  f a c e  d u  t r o n é  : le s  m e m h r e s  d u  
S é n a t  e n  c o s lu m c  c iv i l  a v e c  le u r s  d é -  
c o r a t io n s  ; d e r r i é r e  e u x ,  le s  m e m h r e s  
d e  l a  C h a m b r e  d e s  d é p u l é s ,  é g a l e -  
m e n t  e n  c o s tu m e  c iv i l .  U n e  t r i b u n e  
s p é c ia le  é t a i t  r é s e r v é e  a u  c o r p s  d i-  
p lo n ia t iq u e .

L e  S u l t á n  a  f a i l  s o n  e n t r é c  d a n s  la  
s a llo  d u  T r o n é  a  7  h e u r e s  á  la  t u r q u e .  
S a  M a je s té  a  é t é  r e c u e  p a r  d e s  a j ) p la u -  
d i s s e m e n t s  c n t l io u s ia s l e s .

A p r é s é t r e  m o n té  s u r  le  t r o n é  q u i  
a v a i t  é t é  p r é p a r é  p o u r  l a  c i r c o n s l a n -  
c e ,  l e  S u l t á n  a  p r o n o n c é  u n  d i s c o u r s  
t[u i a  é t é  é c o u té  a v e c  u n  p r o f o n d  r e -  
c u c i l l e m e n l  e t  q u i  a  v i v e m e n t  im p r e s -  
s io n n é  T a s s i s ta n c e .  N o u s  p u b l i e r o n s  
d e m a in  le  d i s c o u r s  d u  t r o n é .

Oa commencera celte semaíne leal Les Monténégrins refusent de faireaucuno 
travaux de défense qui seront exécutés I coucession. Ou considere une entente comine 
aux environs d’Aiidrinople e lsu rd ’au-
tpes points des Balkans.

Le Taküimi-Vikayé (Moniteur offi- 
ciel) commence aa publication ó partir 
d’aujourd’hui. Ce journalsera quotidien.

Nous a p p r e n o n s  que les C o m m u n i ­
cations télégraphiques entre les stalions 
o.lomanes etserbes, qui a v a ien l  élé in-  
terrompiies p e n d a n t  la guerre, v ien n en t  
d’étre.s hepr ises .

Les lélégrammes officiels et privés 
sont échangéá réguliérement depuissa- 
medi entre les stations-frontiéres de 
Nisuh el d’Alexinatz. Provisoirement, 
les lélégrammes chilTrés on rédigés en 
langage conventionnel ne soni pas ac- 
ceptés en Serbie.

Mgr

NOUVELLES  DU JOUR

Hier, aprés le conseil des ministres  ̂
S. A. le Grand*Véz;r et quelques autres 
membres du cabinet sont alies au Palais 
oü ils ont eu une coníérence avec S. M. 
le Sultán.

Le Sultán a fait dans l’aprés-midi de 
samedi une excursión dansleHospbore, 
á bordde son baleau»mouche Teckrijié. 
Au retour, Sa Majesté s'ssi arrétée au 
Palais de Beylerbey. Ce n’est qu’aprés 
diner qu'Elle asi rentrée á Dolma- 
Bagtché.

"“ Surla demande du Séraskérat, la di- 
rection de rexploilation des chemins de 
ferde Roumélie établira une nouvelle 
slation ü Macrikeuy, h cóté de la fabri- 
quoimpériale de loiles (Basmahané).

La commission qui a étéinstituée ó. la 
Sublime Porte, sous la présidence du 
mustéchar du Grand-Vézirat, pour le 
chüix et la nominalion des sous-gou- 
verneurs, a commencéh fonctionner de- 
puis samedi dernier.

Les délégués serbes ont fait samedi 
leur visite d'adieu ou Grond-Vézir, h 
Safvet pacha et aux aulres ministres.

Le Vakit apprend qu’une rixe san- 
glante a eu lieu á Médine entre les pé* 
lerina persans, les pélerins ctlomans 
el les habilants de la viile de Médine.

II y a eu des morts et des blessés 
parmi hs Persans; mais les détails de 
ceconflit ne sont pas encore enliére 
meni connus ó Gonstaniinople.

L'entrevue que le ministre de Perse, 
Mirza Mohsin khan, a eue samedi avec 
le Grand-Vézir et le ministre des aílai- 
res élrangéres se ratlacherait á ce triste 
incident.

AToccasion de l’ouverfure du Parle- 
ment.la Sociélé industrielle Vorlik eñen- 
di, Joseph Manasse et Sépou Bézirdjion 
a présenlé á Sa Majesté un tableauen 
téleduquel figure en miniature le por- 
Irail d’Abi-ul-Hamid Khan, enlouré do? 
armes impériales, A chaqué cóté du ta* 
bleau sont représen tés les emblémes de 
Tagriculture, de Tindustrie, du com- 
merce et des arts et métiers. Au-des- 
sous du portrait du Sultán la Consliiu- 
tion esl écrile en caractéres dorés avec 
ornements en fleurs decouleur naturelle, 
le tout dans un cadre doró enslylego- 
Ihique.

M. Ferdinand de Lesseps a lélégra- 
phiédu Caire, é hi date du 7 mars, que 
l’inauguration oíTicielle du Canal Ismaí- 
lieh, reliantle Nil au lac Timsah, aura 
iieu le 9 avril prochain.

D’aprés un journal de la localilé, des 
ordres auraient été donnós á la direction 
des douanes de Constanlinople pour 
empécher l’exportation de la monnaie 
de caivre.

Le Aíassí’reí apprend que legouver- 
nement impérial a décidé de prendre 
ceriaines mesures concernant le papier- 
monnaie.

Cea mesures seront prochainement 
rendues publiques.

Par ordre supérieur, la grande mai- 
trise de rartillerie a envoyé á CHólel de 
la Monnaie plusieurs anciens canons en 
cuivre. Ils serviront é la fabrication de 
piéces do cinq paras.

Quatre balaillons d’infanterie sont ar- 
riveŝ  dimanche, a Constanlinople, ve- 
nanl des vilayets de Smyrne et de Ko* 
nieh.

Ces troupes seront dirigées inces- 
sammenl sur Roustehouk.

douteuse.
l í  est faux  que le palriarche arménien 

ait donné sa démission á cause des vexa- 
ions subies parles populationsarméniennes. 

Le güuvernement central a transinis aux 
aulürités les ordres les plus péreinptoires 
)our qu’il soit immédiatement mis ordre á 
cet état de choses .

Des molifs de sanie avaient seuls obligó 
INarsós á donner sa démission, mais 

sur les instances de ses ouailies, S. Ib l’a 
retirée presqueimmédiatement.

Hese fa u x  quon remarque en Tur­
quee un grand ralentiasement dans Ce 
xécution des projets de réjormes. Au 
contrairc, les commissions chargées d’éla- 
jorer les lois qui doivent traduire en fails 
es principes poses dans la coustitution, ont 
redoublé d’eílorts, sous riinpulsion éner- 

îque du Grand-Vézir, pour s’acqniller de 
eur mission. Aussi le gouvemement sera- 
. il á ménie de présenter aux déíibérations 
des Chambres les projets de loi les plus in­
dispensables pour le développement des 
Qouvelles institutions.

üuaiit aux employés du télégraplie dont 
nous avons été les premiers a déplorer le 
son, ils subissent une mesure généralement 
adoplée pour lous les employés de l’Empire. 
Le Trésor ne pouvait, sans élre taxé de [)ar- 
lialité, faire une cxception pour radininis- 
tration télégraphique et póstale.

Le mécoutentemeut des journaux grecs 
au sujet des élections qui ont eu lieu ;i Cons 
tantinople et qui se sont faites, conformé 
inení á la loi, et en dehors de loute ingé- 
rence du gouvemement, est encoro une in- 
sinuatioii qui aurait pour bul d’accuser la 
Turquie d’un fait qui ne regai'de ques los 
électeurs.

Dans toutes ces rumeurs dont 
Hacas s’est complaisamment fait l’éclio, il

milieu de nous.ceíte figure sympathique | 2554, ainsi que le comple des dépenses 1 veau Conseil d’AdministrátiOri, &
d’un homme éminent qui a tant de iiires | en témoigne. I donner tous les renseigneménts dó-
ét la reconnaissance de. notre société, 
nous avons fait venir de Londres, sur la 
demande deplusieurs membres, deux 
portroils do sir Philip Frencis, dont Tun 
se Irouva dans le salón de Péra et l’au- 
tre dans la succursale de Galata.

Nous devons aussi un iribut de re- 
grets á un autre membre promoíeup, 
M. ILtrovo qui, l’année derniére, prési- 
dait cette assemblée ét que des aíTaires 
ontéloigne de Constanlinople.

íSir Philip Francís ct M. Hitrovo 
avaienl eu une part égale dans ia fon- 
dulion du Club comrnercial et maritime 
tít s’étaient, pour aiíjsi dire, donné la 
mairi oana la création de cetie entie- 
prise.

Et mainleiiant, messicurs, pour en 
Venir é l’objet principalde cette reunión, 
vous vons rappellerez qu’au rnois de 
mars 1876 voire comité permaiient, en 
vous soumetiarU les résultals obtenus 
duranl la premiére année d’exislencedu 
Club comrnercial marfííme,faisaii rss- 
áortir l’uulilé ct méme la uécesoile d’une 
associaiion de ce geiire. Or les mérnes 
raísons qui militaK nt alurs en íaveur dé 
l’établisseracnl de oeite société exislehl 
encore aujourd’hui, et Texpénence de 
ces douze derniers mois n’a fait que 
coníirmer tout ce qui avait été dit á ce 
sujet dans le précedent rapport. On était 
méine loui de prévoir la tournurefa- 
cheuse qu’ont priae les affaires, el les 
prévisions du comple-rendu d’elors é- 
taient basées sur l’espoir d’une année 
beaucoup plus prospóre.

G’tísl le coniraire qui a eu lieu < t nous 
devons nous féliciter de voir qüé le Club 
ait pu traverser eu de si borníes condi- 
tions cette période malheureuse. 

lí nous semble done superflu de nous
n’y a de vraisemblabics queles deux dernié- 1  arréter longuement á démontrer une 
res ligues de la dépéclio dont nous venons ■ •
de ciier le te.xte. II est bien possible, en eí 
fet, que le Moiiténégro persiste dans ses pré- 
tentioiis exorbitantes et que la Porte, au 
risque de voir recominencer les hostilités, 
ne veuille pas souscrire á des exigences qui 
compromettraient l’existence méme de l’Her-
zégovine ct de l’Albanie.

Ahmed Hamdi pacha, récamment 
nommé ministre de la pólice, est arrivé 
hier á Constanlinople, par le courrier de 
V a rn a .

Le nouveau ministre, ausaitót débar- 
qué, s’est rendu á la Sublime Porte et, 
de lé, a u  Palais impérial, pour présen­
ter ses homroages h S. M. le Sultán.

Son Excellence prendra, h parir 
d’aujourd’hui, possession de son poste

Ali Saíb pacha, commandant en chef 
de l’a; mée dft Nisch, remplace, h Silis- 
trie, Ahmed Hamdi pacha,

Ali Saíb pacha doit élre déjh arrivé h 
son poste.

Les troupes impériales ont évscué 
Alexinntz. Unepartiede ces troupes se 
sont retirées é Nisch et les autres, d’e- 
prés le Bassiret, ont été dirigées, sur 
Niksitch.

On mande de Jannina que, durant le 
dernier mois, l’niver a été d’une rigueur 
extraordinaire. Le froid coniinuail á étre 
trés intense pendant les premiers jours 
de mars, de sorte que le lac de Jannina 
était pris par les glaces, ce qui n’a eu 
ieu que tres rarement.

Les télégrammes suivants ont été reeus 
dans notre ville :

Londres, 17 mars.
Le Times c o n s id é r e  les  n é g o c ia t io n s  

c o m m e  t e r m in ó s s .  Aussilót que la Rus- 
sie  aura a d h é r é  aux modifications pro-  
posées p a r  l 'A iJg le te r re  dans la rédac- 
tion du  p ro to co le ,  les  autres puissances 
y a d h é r a n t ,  l’a r m é a  russe sera d é m o b i -  
lisée.

Londres, 18 mars.
La Reine recsvra, mardi, le général 

Ignalieff, qui partirá jeudi.
IJObserver dit que Sir Henry EUiot 

relournera á Constanlinople, mais retar- 
dera son dápart afin de prendre le repos 
nécessaíre k sa santé.

CLUB COMMERCIAL ET MARITIME

assem blée  genérale

Présidence de M. Léonidas Zarifi.

Samedi, a 2 heures do l’aprés-midi, les 
membres du « Club Comrnercial et Mariti­
me » étaient réunis dans la grande salle 
de la succursale de Galata, au nombre d’uiie 
centaine environ.

Le présidenl, ayant constaté que la réu- 
nion était en nombre sutlisant pour déli- 
bérer,adéclaró l’assemblée valablement cons- 
tituée.

Aprés avoir remercié le conseil d’admi- 
nístration pour Thonneur qu’il lui avait fait 
en ienommant son présideot, M. Zarilia 
fait observer qu’il serait mieux, au cas oií 
des objections seraient faites contre les con- 
clusions du rapport et la sitiiation finan- 
ciére, de coníier d deux censeurs le sola de 
repuudre á ces objections, alia de ne pas 
prolonger oulre mesure la durée de la séaii- 
ce.Si la réunion de l’assemblée générale qui, 
réguliérement devait ayoir lien seuleraciii 
dans la derniére semaine de mars,a élé avan- 
cée de quelques jours, c’esl parco que plu- 
sieiirs membres du comité permanent sont 
obligés de s’absenter de Constantiiiople dans 
le courant méme de cette semaine. Attendre 
plus longtemps c elait s’cxposer á voir le

vérilá qui eat reconnue de tous et h )a- 
quelle le chiíTre ds irois cents membres 
composanl notre associalion el l’élat 
prospere de la société rendeiit Mnhom- 
mage éclataiit.

Ce que nous avons h cceur de faire 
ressortir en ce moment c’est le succés 
qui a couronné l’idée de la fondalion 
auné succursale á Galata. Cette idee 
heureuse qui, l’année passée á paretile 
époque, n’étail encore qu’á i’élat de pro- 
jei, se trouve aujourd’hui réalisée dans 
te-' conditions les plus favorables.

II était facile de prévoir, eu ■'ffet, que 
le Club commerciaí et maritime, en se 
donnaiil un pied-á-t.rre a Galata, non- 
seulemvnt créail aux commergants de 
notre place nn centre de réunion au 
foyer méme de leur acliviié, mais encore 
tendait la main, pour ainsi dire, á toute 
une classe nombreuse du monde com- 
mercial qui n’a d’occasion de se ren- 
contrer que dans un club.

Un autre uvaniage, que vous aviez eu 
vue eii établissant cette succursale et 
qui a élé plememenl atteint, consistait 
á réunir les commer^ants et les gens 
d’aftaires, non plus seulement aux heu­
res oü l'espril fatigué a besoiii de repos 
et de dislraclions, mais au moment 
méme de leur plus grande activité, et é 
fo raer ainsi un centre de réunion oü 
Ton pourra, un jour, non-seulemeni 
nouer des relaUons et acquérir des rcu- 
seignements, mais méme aussi engager 
et conclure des iransaclions commer- 
ciales. Par 16. vous aiteigniez le but qu - 
doit se proposer loute oeuvre intelligen- 
te qui est de méler Tutile 6 l’agréable.

Votre pensée a élé parfaitemenl com- 
priae et ríen ne lé prouve mieux que 
l’rtífiuence des visiteurs pendant une 
période qui sernblail devoir reslreindreburcaudesert etáétre privédes rense»gne- i 1 ^

ments de rancien comité. Quant an eSoix 
de la succursale de Galata pour lieu de réu ' 
nion, il a été fuit sur la demande de soixante
membres environ, (¡ui habitcnt lacampagne 
et n'auraient pu (jue dillicilement se trouver 
e soir a Péra.

Aprés cette courte improvisation, faite 
avec beaucoup d’aisance et d’une voix claire , hm.,m
et intelligible, lo président a donné ia parole alors <
á M. le barón Oscar Yon Heideiistain qui a de L T 1
donné Iccturedu rapport aniiucl dont voici 
le texte:

Messieurs,

L’Â ence Havas a publié dans les jour­
naux de París la dépéche suivante :

Coiistantinople, 10 mars, soir. 
Des lettres de provinces constatent les Jve- 

xaíions auxquellcssont souniises les popula- 
íions chrétiennes, noíaniment en Arménie.

Le patriarclie arménien voyant que, inaígré 
SGS réclamations, la Porte ne preñad aucune 
mesure pour empécher cesvexatÍons,a donné 
sa démission.

On remarque en Tunjuie un grand ralen- 
rissemeiit dans l’exécution des projets de 
téformes.

La Porte a decide de payer les employés du 
télégrapíie cn papier-monnaie. Ce mude de 
paiement réduit leurs modestes anpointe- 
mciits de 40 V». Les employés du télegraphe 
menacent de se mettre en gréve.

¡ Les journaux grecs continuent de manifes- 
¡ tev leur mécontentement au sujet des élec- 
 ̂tions,

Pour donner une idée de ce concours 
empressé, nous nous bornerons 6 diré 
que, du 1" mars 1876 au 28 février 1877, 
le nombro des visiteurs n’a pas ete 
moindre de hu¡t cent vingt-qu^Lre, tan- 
dis qu'il n'avait été quedequaire ctm 
soixante Taiinée derniére, elle produil 

de L. r. 92, a été cette 
64.80.

Vous avez eu encore l’exceliente idée 
d’admeltreau club les capitaines de la 
marine marchande, dés leur arrivée, 
sur la simple prósuntaiion deleursa- 

Avant de commencer lecompte-rendu I gents, et de faire ainsi béneficier les 
de notre gestión pendant cette année, membres du club d’une source précieu- 
nous avons un devoir douloureux á rem- ss d’informaiions. Geite classe de visi- 
plip, celiii de vous rappeler le souvenir teurs a profité avec empressement de 
d’un homme qui a donné tan’ de preu- cette autor.sation et leur nombre va 
ves d’intérét 6 notre fondalion, de sir tou.s Ies jours s’augmentant.
Philip Francis dont nous regreltons Nous devons vous faire observer 
tous la perle. maintenanl que ce n’e&t point avec les

Sir Philip Francis était membre pro- ressources que founiissent Ies rélribu- 
moteur el fondateur du Club commer- tions ainsi que les cotisations réguliére.s, 
cial et maritime et il avait élé président qu’il eút été possible de couvrir les frais 
du comilé permanent jusiju’au meis considérables d’une double installation 
d’aoúl de l’année derniére. II n’avaitrien | lans des conditions aussi avantageuses 
négligé pour assurer l’élablissement de
la succursale de Galata et il ne l'avaii 
visité encere que peu da fois quand la 
mort l’a enlevé.

Nous avons lous, 6 des degrés dívers,

que Ctílles que vous pouvez observer 
dans l’établissement de Péra et dans la 
succursale de Galata, et vous avez dü 
consentir 6 vous imposer une souscrip - 
non extraordinaire qui vous a permis

connu et apprécié les qualités nombreu- de vous mettre sur le champ dans vos 
ses de cet homme de bien par excellen- meubles. A ce propos, c’est un devoir 
ce. L'ancien président de votre comité pour nous de mentionner la générosilé 
avait conquis l’estime el l’affeclion uiii- avec laquelle ceriaines baiiques et quel- 
verselle et Ton en a vu la preuve écla- ques particuliers ont concouru 6 cette 
tanle dans ce concours immenss de souscription, doni le montant s’est éle- 
gens appartenant a toutes les classes vé 6 la somme respeciable de L T. 875. 
de la société, qui se pressaient 6 ses fu- Cette souscription a été d’un puissaiil 
nérailles. | secours pour l’acquiaition des meubles

Cependant le soin donné 6 rinstallá- 
tioii de la nouvelle succursale ne vous 
a pas fait oublier ce que vous deviez 6 
rétablissement de Péra. En effet, du 
jour oü Ton a reconnu rimpossibilité de 
subir plus longtemps les désagréttients 
de toutes .sorles altachés 6 l’établisse- 
mehtdü S" Macri, surtout le dahger 
d’une constí uciion en bois et beaücoup 
d’autffis iriconvénienls qu’il seráit Irop 
long d’énumérep, il a fallu créer á non- 
veau et de toutes piéces une installation 
complete avec meubles et accessoires ; 
et lá cependant, bien que rien n’eúl été 
épargné, vous avez trouvé eticof-e qu’il 
y avait quelque chose a faire. Tenant 
comple ae cette circóhstance que pen­
da nt l’éié plusieurs membres du club ha- 
bitent la campagne et viéhnerit acciden- 
telleinenl a Gunstantinople avec léur 
fomille, voLis avez décidé qu’il y aurait 
une salle spéciaiement réservée aux da- 
rnes, et nous devons dire quo l’accuei! 
le plus favorable a été fail 6 cette innovo- 
tion.

Vous avez voulu aussi ejouter aux 
divertissements des membres de votre 
sociélé en faisant dispoaer une salle 
pour un billard ongláis ét un billard 
franjáis, et rídus croyons pouvoir dire 
que cette mesure aotítenu l’approbation 
générale.

Les plaisirs intellecluels n’oht pas élé 
oübliás non plus et, en attendant que 
nous réalisions une idée uepui? long­
temps conque et qu’une bibljolhéque 
vienne cffrir un aliment plus solide aux 
disliactions de l’espril, le nombre des 
abonnements aux journaux de l’élran- 
ger a élé augmenté.

Nous avons maintenant & vous rendre 
comple des dépenses occasionnées par 
Ies nombreuses amélidrations inlrodui- 
tes dans le courant de cette année, et 
dont 16 plus importante a été l’ácquisi- 
lion de meubles déj6 mentionnée plus 
haul, pour une somme de L. T. 2554; 
il est juste aussi que vous sachiez com- 
ment nous avons fait face 6 ces dé- 
pensss.

Notre réponse a cette quéstion est 
dans le comple général de caisse que 
nous avons eu l’honneur de vous sou- 
meltre. Vous y avez pu observer d’une 
part que le montant provenant de la 
vente des caries 6 jouer indique une 
augmentation sensible 6 laquelle est ve- 
nu se joindre le bénéfice résultant du 
loyer des onze chambres meublées qui 
font partie de rétablissement de Péra. 
Ge n’a pas été une des monis heureuses 
de vos inspiralions que lie d’offrir aux 
visiteurs, ainsi qu’ri lous les membres 
du Club indistinctement, une hospitalité 
qui unil ó un degré éminent les deux 
avantages du confortable et du bon mar­
ché. D’autre part,vous avez pu voir que, 
l’article vins, biéres et liqueurs n pro- 
gressé de L. T. 516, chifire de l’année' 
derniére, a L. T. 819.97. En defalquant 
le prix d’achal, soit L. T. 647.58, il reste 
encore un bénéfice net de L. T. 172 39.

Vous y avez remarqué enfin que lo 
produit des emendes est nolablement 
inférieur 6 celui de i’année passée et ne 
se monte qu’á L. T. 158,40, en compa- 
raison de L. T. 342.30 pour l’année pré 
cédeme.Ce déficit qui,au prender abord, 
pourra vous surprendre, n’est que la 
conséquence d’une mesure prise l’an­
née derniér-̂  en vue de diminuer le taux 
des amendes.

Voilá, Messieurs, en quelques traits 
sommaires, un ape gude la situation 
présente du Club comrnercial oí mari­
time e\ de la gestión de votre comilé 
pe< manenl pendant l’année qui vienl de 
s’écouler. Cette situation, comme vous 
le voyf z, Messieurs, est telle que vous 
avez tout droit d’en élre fiers ; elle 
montre une fois de plus ce qu ' peuveni 
Tunion et la communauté d’efforts dirU 
gés vers un but aussi noble qu'utile.

A vou', Messieurs, de juger si nos 
ríforlsont répondu á ce que vous aviez 
le droit d’atlendre de nous. Nous se- 
rons amplement rócompensés de nos 
peines si vos suffrages et votre approba- 
tion donnee 6 ce compt-'-rendu vien- 
nent témoigner que nous avons álé les 
fidéles inlerprétes de vos inler.tions et 
que nous n’avons pas élé indignes de la 
confiance dont vous avez bien voulu 
nous honorer.

Maintenant, Messieurs, parvenus á 
Texpiralion de notre mandal, dont nou.s 
avons été invesli pendant deuxannées 
consécutives et pour l’accomplissement 
duqufel nous n’avons négligé ni efforts 
ni dépense de temps, nous nous reii- 
rons, conformément aux termes des 
statuts. Nous espérons que vous serez 
satisfaits des résultals de notre gestión, 
puisque dans deux années nous avons 
réussi 6 mettre sur pied et 6 organiser 
deux élablissements qui représentent 
largement un.capital de 3500 L. T.

Aujcurd’hui que tout marche á sou- 
hail el que les comptes du Club sont á 
jour, puisque le passif résultant des 
avances qui nous ont été faites estcou- 
verL amplementpar des approvisionne- 
ments existants tels que vins, biéres, 
liqueurs et caries 6 jouer, ia tache du 
Comité que vous nommerez á notre 
place ne ¿aurait plus offrir de difficullés 
sérieuses.

Dana lous Ies cas, nous nous lien-

sirábieá et á l’assister toules les fois 
qu’il réclamera notre concours, 

Constanünople, le 17 mars 1877.
De vifs applaudisséments Ont accueilli 

les derniéres paroles de cé ráppórt. Puis 
rassérriblée a biÜehdti l’éxpOsé dé la sl- 
tuation íinanciére dont lous les anieles 
oiit été adoptés sans donner lieu á la moin- 
dre réclamation.

Le président ayant demandé une der­
niére fois sí quelqu’un avait á présenter 
une observalion, i’un des membres s’est 
levé et a proposé de maintenir dans le con­
seil d’adminislration tous les aiiciens mem­
bres.

M. le président, en réponse á celte mo- 
tiorí, a fail ressortir I’avantage qu’il y avait 
pour la société a avoir un conseil compbsé 
d’hommes nouveaux qiii apporteraíeril dans 
leurs fonctions le zéle et 1 abdeUt de tóut 
nouvel admínistrateür.

L’assemblée a été de l’avis du président, 
sauf en ce qui concerne M.M. Léonidas pí- 
i-ifi, Negropontes, F. W. Smythe, Carraby, 
Wretich, Le Chevalier, Foster, HobaH pa­
cha, Ed. La Fontaine et le barón StéigSf 
aiixqiiels elle a temí á conlier encore pén- 
dant cette année-ci, la gestión de cesaffaires.

M. Zariíi a annoncé alors qu’onallait pro- 
céder k l’élection du conseil et,au préálable, 
ala nominalion de qualre secrétaires, les 
deux plus jeunes et les deux plüs ágéá par- 
mi les membres de I’assembléé. Etá ce sujet 
quelques personnes, jugeant sur les appa- 
rences, croyaient déjá pouvoir désigner M. 
L. Zarifi coínme un des deux plus jéunés; ils 
se sont Irompés, mais tout le mondé a 
trouvé l’erreur parfaitemenl excusable.

A 6 h. du soir le dépouillement du scru- 
tin était terminé et donnait le résultat sui- 
vanl:
Memores du Conseil d’administration 

pour l'année 1877-78,

Barker.A.jCarraby. FawceÚ. J.H.,Forni. 
1., Foster M. H., VonHaas J,, Hobart pa­
cha, Jourdan 13, ,La Fontaine Ed., Le Che­
valier G., Mavrogordato. L., Mercet. E., 
.Négropontes U., Pears. E., Scudamore> 
Smythe F. W., Barón Steiger,Wrench W. 
H., Zarifi Léonidas, Zederbaum J.
Cette opération terminée on s’est sépafé 

confianl dans l’avenir de la Sociélé, que Fon 
sait étre confié anx mains Ies plus capables 
pour le sauvegarder.

Afin d’avoir toujours présente, au |  qui ont absorbé une somme de L. T. \ drons toujours 6 la disposition du nou-

lia  iiiÍmmIo ií lili g e n e r a l  Ign atlfeff'

Nous publions ci-aprés un enlrefilet 
intére^sant dons lequel le jüurnal le 
Temps reproduit une conversation que 
l’un de ses rédacleurs a eue avec le gé- 
uéral Ignatiew.

On rsmarquera que nous reprodui- 
sonsnaturellementsansatténueren rien 
la erndilé des appréciations et des ex- 
pressions du diolomate russe :

Gruce aux renseignemeuts que nous avons 
pu recuillir de la bouclie méme de M. le gé- 
néral Ignatiell'. nous sommes en mesure de 
donner á nos lecteurs une idée exacte et pré- 
cise (le la campagne actuelleinent poursuivic 
par la (liplomatíe russe.

II s’agit, pour le cabinet de Saint-Péters- 
bourg, (l’obtenir une sanction formelle des 
résolulions de la coníérence de Constantino- 
ple : voilá pour le fond qui seul importe á la 
Russie. Quant á la forme, le gouvemement 
du tsar admettrait inditférement: ou un pro­
tocole émanant des six puissances représen- 
tées á Constanlinople á Texcepíion de la 
Porte ou au contraire avec la partícipation 
de la Porte ; ou bien un instrument diploraa- 
ti([ue si;¿né par la Tunjuic toute seule, mais 
contre-signé par les puissances.

Quelle serait la portée de cette sanction 
formulée en protocole ? D’aprés le cabinet 
russe, les puissances devraient mauifester 
collectivement leur fernie volonté de voirexé- 
cuter par la Porte lesrélbrines définies par la 
coníérence. Ce (jiií n’était de la part de la 
conférence qu’un simple voeu deviendrait 
ainsi une adjuratloii positive; mais il n'y 
aurait pas encoro lá une sanction proprement 
dite.

Voici comnient la Russie conyoit cette sano¿ 
tion: UI» délai de six seiiiaines ou dedeux 
moi.s au plus serait ac'cordé á la Turquie pout 
l’exécution des reformesréclamées parla con­
férence. Ce délai écoulé, les puissances ne se­
raient iiullement tenues d’agir collectivement 
vis-á-vis de la Porte par la voie des armes ; 
mais elles seraient obligées, en vertu du pro­
tocole dont il s’agit, de laisser s’exercer lí- 
brement riutervention armée de Tune quel- 
conque ou de plusieurs des puissances signa- 
taires dudit protocole.

En ce qui touclie le délai de six semaines 
ou do deux mois qu’on pourrait trouver un 
peu court, le général Ignatielfle regarderait 
plutót comme trop long, 6 raison de l’apathie 
incurable qui conduira les Tures jusqu’au 
soixanliéme jour sans qu’ils aient ríen fait 
encore. L'éinimml diplómate ne croit pas 
précisément á la mauvaise volonté de la 
Porte : mais il allirnie (pCelle manque d’hom­
mes pour réaliser ses propres (tesseins; il 
cite, á rai»pui de cette appréciation, la ma- 
níéríi dont les élections se sont faites, notatn- 
mentá Salonique, oü le gouverneur a choisi 
lui-méine les (léputés.

Ce ipie dit le génói*al du délai dé déux mhiá 
est vrai á plus forte raison du délai d‘an an,- 
qiie lo général Ignatieff repoussera d’ailleurs 
tbrmellement. Ajoutons que l’Angietctren a 
pas fait de proposition positive cn vue de ce 
délai d’un an ; elle a fait simplement taterle 
terrain a ce sujet par son repriísentant á 8aiftt- 
Pétersbourg.

Telles sont les propositions soumises en ce 
moment a l’acceptation des puissances ; le 
cabinet anglais tient aujourd’hui encore’ un 
conseil pour les examiner. Le général Igna- 
tieff espóre que l’Aiigleterre se muiitreru h*-
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vorable h l’idée d’une satiction collective des 
travaux de la coniérence.

« Toutefois, a ajouté le diplómate i’U'ise,
> Dotre désir de conserver la paix est si \ii 
» (lue.daiis le cas inéme oíi 1 Angleterre n en-
> trerait ou’en ])artie dans nos vues, je ne 
» romprais pas les iiéjiociations; je ferais, 
» au contraire, de nouveaux etiorts poiir i.i 
» déciderádo nouvelles coucessions. Seule-
» meiit il faut se háter, car nous ne pouvous
> laisser notre arraée dans 1 inactioii, uous 
» devons ou l’utiliser ou nous mettre en me- 
» sure de la licencier. »

Ce désir de paix et celte éveiitualile de ne- 
ffociations nouvelles expliquent ce fait que 
le Kénéral Ii?natietf n’ait pas encoré fixe lagénéral
date de son départ.  ̂ .En résumé, laconférencereuniesurlapro-
position de l’Angleterre a fait de la question 
d’Orienl, non plus une affaire entre la Russie 
et la Turquie, mais une question europeenne. 
Seulement une sanction est nécessaire, et la 
Russie, qui désire désarmer, ne le peut ayaiit 
d’avoir obt.'nu des puissances la signatun;
d'un protocole donnant uu caraclére obliga- 
toire ü l’exécuüon des réforraes.

Tel est le pointde yue de la Russie tel qu il 
est exposé par le général IgnatielT.

Ajoutons que le général est muni des pleins 
pouvoii’s de son gouverneinent.

(Edition du matin).

T £ L E G R A M I V ? E S .

a GSNCE b o r d e  an o  e t  C‘-

(Télégrammes en reíard).
A iitr lc lic -H o iie r ie .

Vienne, 15 mars.
ObligationsRoumélie........íl.
Piéce de 20 frenes.......... »
A gio ................................  » 112.10
Ghange sur Londres---- » 123.60

Pesth, 13 mars.
M. Tisza,Vépondantíi una interpella' 

tioii d’un député de nalionalité seibe, í 
exposé que la poUliquo du comte An- 
drassy, dans la question d OrieiU, na 
subí aucune aUéralion. La Chambre a 
donné son approbation aux observa- 
tions présentées|par M. Tisza.

Vienne, 16 mars,
übligalions Roumélie.. ñ. 17.45
Piéce de 20 franes......... » 9-83
Agio........................................112.10
Ghange sur Londres.. » 123.45
A la Chambre, le gouvernement a 

presenté un projet de loi relatif aux éleo 
tions provinciales; i! a demandé de fixer 
la votation des dépenses communes 
aves la Hongrie.

A iijg leterre
Londres, Ib mars.

Lord Derby et M. Schou/aloñ rédi- 
gent un protocole qui esl déjá opprouvé 
en principe. Damain, le général IgnaticíT 
arrivera dans notre ville. Sa venue esi 
appréciétí cotnme uu indice éminemmenl 
pacifique.

Londres, 16 mars.
Lesjournaux aUribueut l’arrivéo dy 

général Ignatiefí & la sokuion des dif- 
íicultés relolives au protocole. Ges mé- 
mes journaux, contrairement au Times, 
demandent comme condition de ia si 
gnature du protocole, le désarmement 
de la Russie et repousjent toute iiée 
de coercilion.

Rerlin, 15 mar?.
On constate uno tensión dans le Par- 

lement.
I t i ll ic .

Rome, 15 mars.
L’Italie approuve le projel de p ro to ­

cole russ?, sous la condiiion que l’inté- 
grilé de la Tuiquie sera respectée.

Paris, 17 mars 10 li. 35 m., soir.
5 0/Q 12.70

)> clóturc... '> 12.80
Cípécc.

Alliéncs, 15 mars.
A la Chambre, la discussion sur les 

modifications á apporler h la loi relalive 
6 la responsabilíté minisiérislle n été 
renvoyée é demain.

Une nouvelle crise ministérieile parali 
immineale. M. Goumoundouros alta- 
quera le cabinet.

BOURSE DEGALATA 

4 heurei
Oüverture.............................  ^
En ce moment....................  *
Oblifccations Roumélie........  fr. 3»-
Papier-monnaie— L T. 100 P 162.3/4

OBSERVlTOlfiÉ IKIPERUL BIEiEOriOLOGSQüE.

T8MPS MOTEX UB CONSTANTIXOPIB.
áO mars. 1817

Ljverdü soled .......................... J? I
Cmcher * ...................... .T3mps moyen a miJi apparenl... 1-
1 1  A la lurque á midi moyeo........

S hevres du matin.
...........................................  ^16*/
rnermométre ............................  ̂^
Minima............ .......................
Maxima de la \eille...................  '0

Direclion el forcé du venl OSO. fuible.

N o u s a v o n s  (loiint’,liiev, d a n s  n o t r e
cditbm du soir,les pi emiÍM-es i n l o r m a -
t ions  q u e  n o u s  a v io n s  r e c u e i í l i c s  s u r  
l a c é r é m o n i e  d ’o u v e r l u r e  d u  P a r l c -  
in iu i t .  V o i c i q u e l q u e s  r e n s e ig n e r n e n í s  
c o m p ié r n e n t a i r e s .

L a  c é r c n . o n i c  a  e u  l i c u  d a n s  la 
g r a n d e  su l le  d u  t r o n é  d u  paltiis «le 
D o lm a  B ag tcL é .  Au lond  d e  la sa l le  
o n  a v a i t  d r e s s ó  le t r o n é  s p l e n d í d e  dn 
o r  m a s s i f  q u e  le  S u l t á n  Sé l im  r a p p o r -  
i a  d ’E gyp lo .

Les in v i ié s  s e  s o n t  r a n í é s  cLapres 
les d i sp o s i t io n s  s u i v a n l e s ;

A la d r o i t e  d u  t r o n é  e t  e n  p r e m i é r e  
l igne ,  t o u s  les  in in i s t r e s .  En deux iü -  
rne  l igue ,  l e s c h e f s d c s  c o m m u n a u t é s  
r e l i g i c u s e s : A la  g a u c h e  d u  t r o n o  se  
son t  pb'UM's e n  p r e m i e r  l igne  l e  e o r p s  
d ip lo m a t i i im s  le C l ic ik l i -uL ls l  u n ,  It' 
S c l i é r i f e t  les o u l é m a s .  En d cu x ic i i ie  
l igne  les g é r i é r a u x  e t  am i i 'anx .

En face  d u  t r o n o ,  le P a r l c m e n t  
a v a i t  p r i s  p la . :o , les  s é n a t e u r s  á  d ro i t e  
e t  les d é p u t c s  á  g a u d i e .

En a r i ' i e re ,  d e s  d e u x  c o te s ,  é ta ie n i  
ro n g é s  les h a u t s  f o n c t io n n a i r e s  e t  les 
m e m b r e s  d u  Conseil  d ’Etat.

Les g a r d e s  d u  c o r p s  f o n n a i e n t  tou t  
a u t o u r  d e  la sa l le  u n e  c e i n t u r o  d ’un  
a s p e c t  p i t t to re sq i ie .

Des (jue cliacun dans la noble as- 
seinblée eut pi is la place qui luí était 
reservéc, S. Ex(!. Kiamil bey, grand 
inaitre des ccrémonieSj en a  avise Sa 
Majcslé.

Le S u l tán  A b d -n l  -Hamid K h a n  esi 
alorsenirc par la porte fuisant lace 
a u  eorps diplonialitiuo. Sa Majeste 
tenniten mainun rouU-an d e  papier 
sur1eí(U('l élait ócrit le discom s du 
t r o n é .  Elle  a saluó gracieusement 
rA s s e m b lc e .

Le G rand-V ézir  s ’os t  a v a n c é  v e r s  
le S u l tá n ,  q u i  lui a  r e m is  le i l i s -  
c o u r s  d u  1 róne .  E d l ie m  p a c h a  Ta
d o n n é  a  Saúl p a c h a ,  p r e m i e r  s e c r c  
(a ire  d u  S u l tá n .  Ce d ig n i t a i r e  s ’es
a v a n c é  d e v a n t  la l i g n e q u e  l'orrrbiien 
les m in i s t r e s  e t  a  l u l o  di. ' ícours d u  
í r ó n c .

Des q u e  la i c c t u r c  d u  d i s c o i i r s  a é lé  
a c l i e v é e ,  Sa .Majeslé a s a in é  d e  n o u -  
v e a u  r a s s i s l a n c ’e  e t  s ’e s t  r e t i r é e .

La l'oulc d e s  l iau ls  p e r s o n n a g e s  
s ’e.sí a lo r s  é c o u lé e .

Safve t  p a c h a  s’ost  c n t r e t e n u  que l-  
q u e s  in s t a n t s  a v a n l  le d é p a r t  a v e c  les 
r n e m b r e s d u  e o r p s  d i p l o m a t i q u e .  Le 
m in i s t r e  d e s  alTaircs é t r a n g é r e s  a as^ 
s u r é  d e  n o u v e a u  Ies ¡ -ep résen tan ls  
d e s  p u i s s a n c e s  d e s  i iU en tions  c o n s ­
t a n t e s  d e  SaM ajes t í í  p o u r  r a m é l i o r a -  
t ion d u  s o r t  d e  Ses p e u p le s .  Sufvet 
p a e l la  a  in s is te  s u r  la f o r m e  v o lo n te  
í lo n t  te S u b a n  e s t  a n i m é  p o u r  q u e  le 
p r o g r é s s o i t  r é a l i s é c í  (lue l a j u s l i c e ,  
l’o n i r e  e t  la s é c u r i t é  r é g n e n t  d a n s  
i’e m p i r c  p a r  l’a p p l i c a l io n  d e s  ins t i tu -  
t io n s  n o u v e l l e s .

C’é ta i t  l i ie r  u n  g r a n d  j o u r  p o u r  
’e m p i r e .  ÍVous a v o i i s  la c o n v ic t io n  

q u e  lo P a r l e m e n t  s e r a  a la  h a u t e u r  d e  
la t a c h e  n a t r io t i í iu e  q u i  lui  i n c o m b e
e t  p o u r  r a c c o m p l i s s e m e n t  d e  la -  
q u e l l e  ii a  les d e u x  p o in t s  d ’a p p u i  les
p lu s  s o l id e s ,  la  v o lo n té  d u  S u l tá n  e t  
les s y m p a t h i c s  e n t i c r e s  d e  l’o p in io n  
p u b l iq u e .

Voici l a t r a d u c t i o n  q u e  n o u s a y o n s  
faite d u  d i s c o u r s  d u  t i 'ónc  d ’a p r é s  le 
j o u r n a l  otliciel t u r e :

M e s s i u u h s  i. e s  S ú n a t e ü r s , 
M e s s i e u r s  l e s  D é p ü t k s ,

J e  su i s  h c u r c u x  d ’o u v r i r  Ies C h a m ­
b r e s  q u i  se  i ' é u n i s s c n t  i io iir  la p r e ­
m i é r e  íois d a n s  Mon e m p i r e .

V o u s  s a v e z  t o u s  q u e  le d é v e -  
l o p p e m e n t  d e  ia g r a n d e u r  e t  d e  la 
fo rc é  d o s  E la ts ,  auss i  b ien  q u e  des  
¡ ícup ics ,  n o  p e u t  s ’o h l e n i r  q u e  p a r  la 
ju s t i c e .

N o tre  g n u v e r n c m e n t  im p é r i a l  a  
p u isc ,  a  l’o r ig in e ,  sa  fo rc é  e t  son  
i n f i u e n c e d a n s  le m o n d í !  a u  r e s | i e c t  
qu ' i l  a  p o r t e a  l a j u s t i c e ,  a u x  d r o i í s  e t  
a u x  in l é r é t s  d e  to u s  s e s  p e u p le s .

II e s t  a  la c o n n a i s s a n c e  d e  t o u s  q u e  
X otre  ¡ I lus tre  a n cé í i 'c ,  S u l í i n  Me- 
l i e m c (L le -C o n q u é ra n t ,  d e  g l o r i e u -  
se  m é m o i r e ,  a a c c o r d é  d e s  i m m u n i -  
té s  p o u r  a s s u r c r  la l ib e r té  i n d i v i d ú ­
en^’, e t  la l ibc r ié  d e  c o n s c i e n c e  e t  d e s  
c u i t e s .  Mes a u í r e s  p r é d é c e s s e u r s  ¡i-
lu s í r e s  o n t  su iv í  la m é m e  l ig n e  d e
c o n d u i t e e t  n ’o n t  j a m a i s  p o r t é  a tfe i i i -  
íc  á  la l ib e r té  in d iv id u e l l e  e t  rc l ig ieu -  
sc  do  l e u r s  p eu [ i le s .  Si, d e i iu i s  six 
s iec le s ,  les p e u p l e s  d e  iNoIre e n q i i r c  
o n t  p u  c o n s e r v e r  l e u r  n a t io n a l i l é ,  
l e u r  l a n g u e  e t  I c u r  r e l ig ió n ,  il e s t  im- 
p o ss ib le  d e  n i e r q u e c e  n e s o i t l a l e  
r é s u l t a t  n a í u r c l  d o  ce s  p r i n c i p e s  d e  
j u s t i c e .

E n s o m m e ,  le  r e s p e c l  d é l a  j u s t i c e  
o t d e s  lois q u i  é t a i e n t  a lo r s  é ía b l i e s  
c o n f o r i n é m e n t  a u x  id e e s  e t a u x  b c -  
s o i n s d e  r é p o q t i e  a v a i t  déve lop ¡ ) ( ’ la 
r ic l ie sse  e t  le  b i c n - é t r e  d e  l 'E la t  e t  de  
la n a t io n  ; m a is  a  la l o n g u e  les  d i s p o -  
s l t io n s  d u  C h c r ' í  c t  ce l los  d e s  lois 
é t a b ü c s ,  n ’é t a n t  [tlus o b se i 'v ée s ,  los 
p r o g r é s  q u i  se  rca l i sa ien i  se  s o n t  ra- 
leiitis e t  la fo r c é  p r e m i é r e  s ’est  
c h a n c é e  e n  fa ib ic sse .

Mais, Mon g r a n d - p é r e ,  S u b a n
M a h m o u d , d ’b e u r e u s e  m é m o i r e , a y a n t  
fa i tc l ispa ra i t re  le d é s o r d r e , c a u s e  réol-  
le d e  i 'a lTaib lissemcní d o n í  l’Etat  éta i t  
f r a p p é  d c p u i s lq n g 1 e m ¡ ) s e t  a y a n t  c o n ­
j u r é  la  c r i s e  p r o v o q u é e  p a r  la  r é -  
v o l te  d e s  J a n l s sa l r e ^ ,  a  d e l i v r é  l’E­
ta t  e t  la  n a t io n  d e s  o n t r a v e s  qu i  a r r é -  
t a i e n t  l e u r e s s o r . e t , I e  p re m ie r , i l  a  o u -  
v e r t  l a v o i e a  l’in t r o d u c t io n  d a n s  xNo- 
t r e  l’a y s  d e  la  c iv i l i sa í io n  d e  l’E u r o p e  
r n o d e f n e .

Mon i l lu s t re  p é r e ,  feu  S u l tán  Abd- 
ul-.Mcdjid, m a r c h a n t  s u r  ce s  n o b le s  
t r a c e s , a  l í i 'o m u lg u é  le  T an z i rn a t  g a -  
r a n t i s s a n t  la  v i e ,  les b ie n s  e t  l’h o n -  
n e u r  d e  Nos s u je t s .  C’c s t d e p u i s  lors  
í lu e  les r e s s o u r c e s  d u  c o m m e r c e  c t  do  
r a g r i c u l t u r e  d e  N o t r e E m p i r c  se  s o n t  
d e v c l o p p é e s ,  e t  q u e  les r e v e i iu s  d e  
l’Etai se  s o n t e n  p e u d e  t e m p s  c o n s id é -  
r a b l c m c n t a c c r u s .  Des lois e t  r é g ie -  
m e n t s  o n t  é t é  e l a b o r e s  p o u r  fu v o r i s e r  
les  a m é l i o r a t i o n s  n é c e s s a i r e s ,  e t  Lins-
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t m e t i o n  d a n s  les a r t s  e t  d a n s  les  s c ie n -  
'•es a a c q i i i s  u n e  n o t a b l e  ext iu is ion .

Ces | ) i 'em iers  e ssa is  d e  r e f o r m e  et 
l a s é c u r i t e i n t é r i e u r c  d e  TEíal p e n n c l -  
t a i e n t  d ’e n t r e v o i r  [)oui' l’E m p i r c  im 
lYcnir  d e  p r o g r é s  tú. d e  p ro s p é r i t é ,  

s l a  g i io r r e  d e  C r im é e  es t  m a l h e u -m
r e u s e m e t i í  s u r s e i m e  e t  a  a r r é t é  les 
i ' l ío r ts  q u i  í e i i d a i e n t  a  a m é l i o r e r  la 
s i tu a l io n  d e  r E m p i r o  e t  d e  ses  h a b i -  
tan ts .

c o m m e r c o  el d o N o t r i '  a g r i c u l t u r e  a
é té  o n t r a v é .  M ais ,m alg i’é  t o u s c e s c T i -  
b a r r a s  e t  ce s  d i l l icu l le s ,  il es l  é v id e n t  
q u e  le ])ays n ’a fiiit q u e  m a r e h e r  vor.'«
le p r o g r é s  inoi'al e t  m a té r i í ’l. L’a u g -
m i’i i ia t ion e o n t i n u e l l e d e  Nos r e v e n u s  
de[)u is  v in g t  aiis  es t  u n e  p r e u v e  í i i -  
e o n l e s t  djlo viu [ t rog rés  d u  [)ays et  du 
b ie n -é l r e  d e  la [ ¡op ida t ion .

C e p e n d a u t  si la  g é n e  a c t u e l l e  «úail 
c x c l u s i v e m e n t  le r é s u l t a t  d e s  caiise> 
q u e  N ous  v e m u i s  d e  c i t e r ,  ii Nous c ú í  
é té  facile,  e n  i m p r i m a n t  u n o  m a r c h e  
ró v u l i é r c  a r a d m i n i s l r a t i o n  d e  Nos íi- 
n a n c e s ,  d ’a t t é n u e i '  le m a l  e t  d e s a u -  
v e g a r d e r  le c n ’dií  d e  l’Elat. .Mais les 
m e s u r e s  í i n a n c i é r e s  [irises d a n s  cuite  
c i r c o n s t a n c c ,  d a n s  le h u í  d e  c o n c i l i e r  
ia n é c c s s i i e  d e  fu ire  face  a u x  d i’pen-  
ses  u r g e n t e s  a v e c  le r n a i n l i e n d u  cré-  
oit (le l’E ta t jIo in  d ’é t r e  [ ) ro l i tab le s ,on t  
a u  c o n t r a i r e  aggi-avé e x í r c in tu n o n t  la 
s i tu a t io n .  D e v a n t  ( c t  (dat dccííO '^es,  
s a n s  e g a r d  [)our l’a v e n i r ,  o n  n ’a c i ie r -  
c l ié  q u ’á  l i r e r  t o u t  le pro í i l  poss ib le  
d e  la s i t u a t i o n .

C’e s t  a ins i  q u e  la c o n t i n u a í l o n  de  
c e s  e m b a r r a s ,  j ü i n t e  a  la m é 'e s s ih *  do 
Njiis p o u r v o i r  d ’u n  m a té r ie i  d e g u e r r e  
n o u v e a u  e t  d ’u n e  rna i n o c u i r n s s é o ,  
( I cvonus  les p r in o ip a u x  é i é m e n t s  d e  
la p u i s s a n c e  m i i i l a i r e  d e s  Erais, e t  
en  o u t r e  r i n o h s e r v a l i o n  d e s  reg le s  
d ’e c o i io m ie  qiii d o i v e n t  r e g i r  le b u d -  
geí  (les r e c c t i e s  e t  d e s  d ' p e n s e s ,  o n '  
in t ro d i i i í  g r a d u e l l e m e n t  le d(!Sürdre  
d a n s  Nos í iu a n c e s ,  a u g m e n t é  Nos 
d e b e s ,  e t  N ous  o n l  e n l ín  c o n d u i t  á 
l’é t a t  (le g é n e  e x t r é m e  d a n s  lo( |uel 
N ous  N ous  t iM uvons  a u j o u r d ’liuí.

S u r  ce s  e ( i t rc fa i to s , le s  é v é i i e m e n t s  
d e  r i l e r z e g o v i n e  o n t  a c q u i s  d e s  pro-  
p o r l i o n s  p lu s  cons idéra l íU is  ()ar l’ef- 
fet  d ’in i r ig u e s  e t  do  m e n ú e s  s u b ­
v e r s i v o s ;  les hosUlii i 's  a v e c  la S e r ­
bio c t  le M o n te iu 'g ro  o n t  t o u t  a 
cou[) «‘d a t é  el d e  s é r i e u s e s  c o m -  
p l ica t io i is  s o n t  s u r v e n u e s  d a n s  hí 
m o n d e  i)olifi(pic. C’es t  a u  rn o m e n t  
o ú  (’e t t e  c r i s e  a t t i ' igna i t  son  p lu s  
g r a n d  ( legré  d ’in te n s i l e  q u e ,  p a r  la 
v o lo n té  d u  T r é s - l l a u t ,N o u s  a v o n s  ( te  
a p p e l é  a  o c e u p e r  le t r o n o  d e  Nos 
a u g u s t e s  a n c é l r e s .

Les d i l l icu l té s  e t  les d a n g e r s  q u e  
p r é s e n t e  N o tre  s i tu a t io n  g é n e r a l e ,  no 
p e u v o n t  é t r e  c o m p a r e s  a  a u c u n e  d e s  
c r i s e s  q u e  l’E m [ ) i r e a  I r a v e i s é o s j u s -  
q u ’ici. J ’ai é to  ob l igo  l o u t d ’a b ó r d ,  
af ín  d e  s a u v e g a r d e r  les d ro i t s  de  
r E m p i r e ,  d ’a u g m e n í e r  r e f f ec í i f  de  
Nos á r m e o s  s u r  d i v e r s  p o in t s  e t  d ’a[i- 
pe lcp  s o u s  les  a r m e s  700 ,000  c o m b a t -  
t a n t s .  Ruis,  J ’aí c o n s i d e r é  c o m m e  u n  
d e v o i r  d e c h e rc ln í i*  p a r  U‘ m o y e n  oc  
r e f o r m e s  fo n d a rn e n fa le s ,  a m e U r e l i n  
a v e c  Taide d e  Dieu a u  d é s o r d r e  d e  la 
s i tu a t io n  et  íi a s s u r e r  a m s i  Notre  a v e ­
n i r  d ’u n e  m a n i e r e  p e r m a n e n t e .

II e s t  é v i d e n t  q u e  g r a c e  au x  res- 
s o u r c e s  d o n t  la P r o v i d e n c e  a d o l r  
N o ln j  [tays, e t  a u x  a p t i t u d e s  d e  Nos 
s u je t s ,  u n o  b o n n e  a d m i n i s l i a t i o n  
N o u s  p e rm e l t a i l  do  fa i re  e n  p e u  de  
t e m p s  d e s  j ) ro g ré s  cons id íb-ab les .  Si 
N ous  n ’a v o n ^  [)as a t t e in t  le n ivea i i  
d u  p r o g r é s  d u  m o n d e  c iv i l isé ,  il faul 
e n  v o i r  la c a u s e  d a n s  r in s t a h i i i t é  des  
in s t i tu t io n s  n é c e s s a i r e s  a  r c í a í  e l  dos  
lois c t  r c g l c r n e n í s  q u i  e n  d c c o u i c n t .  
Cette  in s ía b i l i t é  q u i  p r o v e n a i t  d e  ce  
t o u t  é ta i t  r o í u v r e  (í’u n  g o u v e m e -  
m e n t  a b s o lu  q u i  m é c o n n a i s s a i t  le 
[ irinciOe s a lu t a i r c  d e  la  d e l ib é i ’a t ion  
c o m n u i n c .

Les [H'ogrés o h t e n u s  p a r l e s  Elats  ci- 
y i l i sés ,  ia s é c u r i i c  ei la r ic l ie ssc  doni  
ils j o u i s s e n t ,  s o n t  lo íVuit d e  la  pai  t i-

c i p a t i o n d o l o n s a  r é t a i ) i i s s e m e n t  d('S 
luis el a r a d m i n i s t r a t i o n  d e s  alíaii 'es 
publiqutLS. C’es t  pourquoi Nous a v o n s  
c r u  n e c e s s a i ro  de r e c h e r c h e r  d a n s  
c e l t e  v o ic  U's i n o v e n s  d ’a r r i v c i ' a u  
progrés et d ’é ía b l i r  ct d ’a p p l i q u c r  des 
lois adópteos a v e c  l’av is  c o m m u n  
de  la [ j o p n h í í o n .

A ce t  eíTel J ’ai o c í r o v é  c t  p r o m u l -
g u ( ’. la C ons t i lu i ion .

J u s q u ’a lo r s  N o t re  T r é s o r  Im p é r i a l  
n ’a v a i t  c o n í r a c t é  a u c u n e  d e b e  a  l’é -
I r a n g e r ;  m a is ,  d a n s T i m p o s s i b  lité d(t 
fa ire ,face  au x  d é p e n s e s u r g e n í e s d e  !n 
g u o r r e ,  a u  m o y e n  d e  Nos proprcsr(3-  
v e n u s ,  o n  fu t  o b l ig e  d e  r e e o m  ir a 
d f s c m p n i n í s  e x t é r i c u r s .  C'est  ainsi 
(¡ne la v o ic  d e s  e in [ ) ru n t s  s ’u s t l r o U '  
v é e o u v e r t e .  - -í!. esl  vrai  q u e  l(is g r a n d e s  p n is -  
s a n c e s  a l í iéos ,  r e c o n n a i s s a n l  la j i i s l ice  
d e  Ni)li{‘ cau>e ,  N ous  o n t  p.’éh í  u n  
c o n c ü i i r s  c o m p l e t  e t  cIluNice, qui 
c o m p l e r a  c o m m e  u n e  g r a n d e  i tage  
d a n s  l o s a n n a i e s d o  l’hislüii-e, c tg r a í j e  
an(]ucl u n  t r a i t e  d e  [ i i i x a  é té  c o n c lu  
([ui p la c e  r í n l é g r d é  e t  I’i n d é p e m i a n -  
e c  d e  N otre  e m p i r e  s o u s  la ga ran t ió  
d e s  p u i s s a n c e s  e u r o p é e n n e s .  II é la i i  
a lo r s  p e r m i s  d e c r o i r c  q u e  c e t t e  paix 
N o u s a s s u r e r a i t , d a n s  l’a v e n i r , l e  t e m p s  
e t  les m o y e n s  d e  ré -a b l i r  e t  d e  faire 
r é c l l e m c n t  e n í r e r  le pay s  d a n s  la vo lé  
d u  p r o g r é s .

M a i l i e u r e u s c m c n t ,  les é v é n e m c n l s  
q u i s e  s o n t  s u c c a i e s o n t  a m o n é  u n  
r é s u l i a t  o p p o s é  a ce lu i  ([u’on  é ta i t  e n  
(Iroil ( res [ )e i 'e r .  Des i n l r ig n c s  e t  dos 
e x c i l a í io n s  c o u p a b  e s  e n  c i 'é a n t  des  
e m b a r r a s  i n t e r i e u r s  e t  suecess i fs ,  
n o n - s i ’u l e m e n t  n e  N ous  o n t  pa< per-  
m is  d e  N ous  c o n s ' c r e r  a la r e g u ia -  
r isa t ion  c t  a  la r é f o r m e  d e  (’Llal, m a is  
e n c o r e  Ndms o n t  m is  da t js  l’ob l iga t ion  
d e  m o b i l i s e r  c lu u ju e  a n n é c  d e s c o r p s  
d ’a r m e e  c x l r a o r d i n a i r o s  et  d e  r e t e ­
ñ i r  s o u s  les ( I rap eau x  la pa r t ió  la p lus  
v a l id e  d e  la  popu laM on d n  p a y s .  C’esí 
a ins i  (p ie  le ( I c v e lo p p e m e n i  d e  Notre

P a r  la [H 'omulgat ion  d e  la Consti-  
t u t io n  J e  n ’ai pas  c u  s i m p l e m e n t  en  
v u e d ’in v i t e r  la p o p u la l i o n  ii p a r l i c i -  
p e r  a la diia?cí¡on d e s  alTaiia’s publ i

[H'Up
g r á c e  á  la P r o v i d e n c e  d iv in e  q u e  c e b e (n e n t .
a s p i r a t io n  l e g i t im e  so i t  e n t in  n  a l i sce .  I D ans  t ó a l e s  c e s  q u e s b o n s N o u s  n a- 

D é s o rm a is ,  t o u s  Mes s u je t s  s e r o n f  v o n s  e u  e n  v u c  q u e  la  d e f e n s e  d e  Nos 
^ . .n s id é ré s  c o m m e s  enfanTs d e  la me- d 'O i t s .  Les clTorts q u e  N ous  a v o n s  
tn . ‘ p a t r i e  e t  s e r o n t  p la c é s  s o u s  l’é- faits d a n s  c e  b u t  o n t  e u  p o u r  r é s u l t a t  
g id e  tl’LUû  m é m e  loi. I ls s e r o n t  d e -  le r é í a b l i s s o m c n t  d e  la  [)aix a v e c  la 
s jgn i ’s p a r  le  n o m  q u e  [>oite la r a c e  S e rb ie .  Q u a n t  a  la d é c is io n  q u e  Nous 
i l iu s t r e  d e s  fo n d . ' t e i i r s  d e  l’E m p i r e ,  a j lo n s  p r e n d r e  a  la s u i t e  d e s  n e g o c ia -  
n o m  qui  se  r a í t a c l i e  a u x  a n u a l e s  t io n s  a v e c  le M o n te n e g ro ,  e l le  s e r a  
g i o r i e u s e s  d ’u n o  l i i s to i re  d e  six c e n t s  d e f é r é e  a  vos  d é l i b é r a t i o n s  d e s  v o t r e  
a n n  es .  J ’ai la f e r m e  c o n v ic t io n  q u ’á  p r e m i é r e  s é a n c e .  J e  v o u s  r e c o m m a n  
p a r t i r  d e  c e  m o m e n t  tous  Mes s u j e t s  d e  u n e  d é c i s io n  [M’o m p t e .  
u n i r o n t  I c u r s e l f o r t s  p o u r  c o n s e r v e r  Nos r e l a t io n s  a v e c  les P u i s s a n c e s  
a u  n o m  d '0 6 v n a / 7 / í l a C o r c e o t i a p u i s -  a m i e s  s o n t  í o u j o u r s  e m p r e i n t e s  d e  
s a iK íc d o n í  il a  (‘té  e n í o i i r é  ju s q u  a  I c’-ette a m i t i é  e t  d e  c e l t e  d é t é r c n c e  qu i
p r é s e n í .  Aussi,  s u i s - j e  n  so lu .  e n  . u e  
d e  c e t  ¡(b al e t  d e  c e s  m o i i f s , d e  n e  
|)as M’é c a r t o r  d e  la l ig n e  q u e  J e  v ien s  
d ’a d o p í e r e t d e  M’y a l l a c h e r  í o u j o u r s  
f o r t e m e n t .

J ' a t l e n d s  d e  v o u s  u n  c o n c o u '  S r«'-el 
e t  i n t e lü g e n l  p o u r  l i r e r  u n  iég i l im e  
jU'oíit d e  la C o n s l i lu t io n ,  qiii e s t  ba 
s(‘o s u r  la  j u s t i c e  e i  le s<alut p u -  
blic. J ’ai c r u  né(‘e s s a i r e  ( rassa taá  
á io u . s  les biíMifailsde la l ibe r té  et (h* 
l’ég a l i t í ’, d ' a b o l i r  l e r é g i m e  d e  T a r -  
l i i l ra i re ,  d ’e f rL i í r  e t  d ’a p p l i q u e r  d e s  
lois a í lo fú ces  d ’u n  c o m m u n  ac.cord 
a v e c  la p o p n  a t i o n e l , e n t i n ,  d e  f o n d e r  
N u tre  systénK; a d m i n i s t r a t i f  s u r  u n  
()rinci()(í c o n s l i tu t io i in e l  ef l ibéra! .

C’es í  p o u r  r é a l i s e r  c e  d é s i r  s i i i c é ic  
q u e  J ’ai i n s j t u é  e i  c o n v o q u e  v o t r e  
A s s e m l ) l é e c o r n p o s e e  d u  S e n a t  e t  de  
la C bam  )i‘e d e s  D-q)utés 

II v o u s  i n c o m b e  á  p r é s e n t d e  r e in -

co i is íU uc  p o u r  N otre  Etat u n e  r é g le  
d e s  |) íus pn?c ienscs .

11 y  a  q u e l q u e s  m o is ,  le g o u v e r ­
n e m e n t  d ’A ngie  e r r e  a  proi)osé s u r  
les q u e s t i o n s  p r e s e n t e s ,  la Véunion 
(i’i ine  C o n t é r e n c e d a n s N o i i ' c c a p i t a l e .  
Les bases  pro¡)OSées é la n t  au ss i  .sou- 
t e n u e s  [)ar les a u t r e s  g r a n d e s  P u i s -  
Nances, N o ire  S u b l i m e  P o r te  a  c o n -  
sen l i  á  la r e u n i ó n  d e  c e b e  Conféreih 'O.

Si d i n s  (íelte C o n fé rc n c e  u n e  e n -  
l e n t e  d é í in i t iv e  n ’a p u  é t r e  o b le i iu e ,  
Nmis a v o n s  d o n n é  d e s  p r e u v e s  de  
N o tre  d é s i r  s i n c é r e  d e  d e f é r e r  a v e c  
e m p r e s s e m e n t  aiix v(oux e t a u x  con- 
se i ls  d e s  P u i s s a n c e s  amic's .

Q u a n t  a u x  m oli fs  d e  ia n o n  e n ­
t e n t e  d a n s  1 1 C o n fé rc n c e .  ils o n t  plii- 
íól l e u r  c a u s e  n o n  d a n s  le fond m ais  
d a n s  la f o r m e  e t  d a n s  le m o d e  d '(‘xé-  
c u l i o n .  Dtí|)uis les  p r c m i e i ’s j o n r s  d u  
Tanz irna t  j u s q u ’a u j o u r d ’h u i ,  p a r  les

l i l iH i ( ló l e m r i ; t  e t  a v e c  ( i ro i lu re  les p r o g r é s  a c c o m p l i s  d a n s  la s i tu a l io n  
( levo i f s  h 'g is lat ifs  coníi»‘s á  v o t r e  pa- d n  p¡iys e n  g é n é r a l  ()1 d a n s  les d iv e r s  
(l•ioíisme, I) m s c e t t e  t a c h e ,  v o u s  n e  d é [ )u r lc m e n ís  a  Im in is t ra t i f s ,  Nous 
( levez  v o n s  la is se r  i n l l u e n c e r  p a r  a u -  p o u i ’s u iv i  e n  [ t r inc ipe  lo p e r -
c u n e  con .s idc ra l ion  d e  [ t e r so n n e s  el t e c l i o n n e m c n l  d e  c e  p r( )g rcs .  Aii- 
n ’a v o i i ' ím  v n e ,  d a n s  l ’e x é c u t io n  í idé -  e n c o r é  t o u s  Nos e l lo r ts
le d e  vo.s t r a v a u x ,  (pie  le s a lu t  e t  le 1 t e n d e n t  v e r s  de  b u t  Mais, d a n s  c e t t e
bH’n - é  re  d i ‘ l’Elat e l  d n  pays .

Les a m é l io r a t i o n s  d o n i  N ous  a v o n s  
iK’so in  a u j  u r d ’imi e t  les  re form (;s  
laijs t o u s  les se rv i í íc s  p u b l ie s  s o n t  d e

la p lus  b a l i te  im f io r ta n c c ,  L’a p p i i e a -  i fd en t ions .

c i r c o D s la n c e ,  J 'a i  c r u  d e  Mon d e v o i r  
d(! p r é s e r v e r  le pay s  d e  (o u ie  altoir i le  
á s o n  I i o n n e u r e l á  son  imlé[)cn(lanc(?. 
I,e t e m p s  p r o u v e r a  la s in c é r i l é  d e

líon g r a d u e l i e  d e  c e s  m e s u r e s  d e p e n d
d e  Taecoi 'd (juí r é g n e r a  e n t r e  vons.

Le Conseil  d ’E iat  s ’o c c n p e ,  d ’u n  
a u l r e  co lé ,  d e  r é l a b o r a t i o n  d e s  p r o ­
j e t s  d e  loi qu i  v o u s  s e r o n t  s o u m is .  

D;in< In «ncci ah \’aiio on_

N o l i e  v o l o n t é  é t a n t  d e  pr(‘sc i ‘v<ir 
d a n s t o u t e s  les c i r c o n s t a n c e s  la s a u -  
v e g a r d e  d e  Nos d r o i l s e t  d e  N o tre  in -  
d é p e m l a n c e ,  N o u s  a d o f i to n s  a u s s i  
p o u r r a v e n i r  la m é m e  l ig n e  d e  c o n ­

d e s  c o m m u n e s ,  d e  ¡a loi m u n ic ip a le ,  
d u  c o d o  d e  p r o c é d u r e  c iv i le ,  d e s  lois 
r e l . d i v e s á  la r é o r g a n i s a t io n  d e s  t r i -  
b u n a u x  ct a u  m o d e  ( r a v a n c e m e n t  e t  
(te m is e  á  la l e t r a i t e  d e s  ju g e s ,  d e  la 
loi c o n c e n i a n t  ¡(ís a t t r i b u t io n s  e t  le 
d ro i t  d e  r e t r a i í e  d e  t o u s  les fonc-  
l i o n n a i r e s  [ lubiics  e n  g é n é r a l ,  d é l a  
loi s u r  la [ i resse ,  d e  c e b e  r e la l iv e  á 
la  c o n r  d e s c o m p t e s  e t ,  e n t in ,  d e  la 
loi s u r  le b u d g e t .

le  d é s i r e  q u e  c e s  d iv e r s o s  lois 
s o ie n t  s u c c e s s i v o m c n l  é tu d i e e s ,  dís- 
c u l é e s  ci d é l i b é r é e s .  \ o i i s  a u r e z  á 
v o u s  o c e u p e r  d ’u r g e n c c  «ie ia r e o i -  
g a n l sa t io n  d e s  t r i l m n a u x ,  i in iq u e  
s a u v e g a r d e  d e s  d ro i t s  d e  c b a c u n ,  et.

d a v a n í a g e  les i iens  d ’a m i t i é  e t
sy n q ia l l i i e  q u i  u n i s s e n t  Mon E m p i r e  
a u  e o n c e r t  d e s  P u i s s a n c e s  e u r o p e e n -  
n e s .

Q ue  le T ré s -H a u t  v e u i l l e  c o u r o n n e r  
d e  su e c o s  Nos cíToids.

NOUVELLES DIVERSES.

Saailouliah b^y, président de la com- 
mission d’enquéU- de Philippopoli, est 
orrivé, dimanche soir, dans notre ville.

Nous apprenons que le hoJja Yous- 
souf effendi D k Tachli, élu deputé aux 
élections suppiémenUdres, a donné sa 

émission pour des raisons de sanlé. 
L’assemblée éUc'.orale sera de nou •

seront soumis^aux Chambres duns la 
Síssion de l’année procliaine.

Le g o u v e r n e m e n i  im p é r ia l  a l t a c b e  
la  filus g r a n d e  i m p o r t n n e e  a u  clioix 
e t  á  la n o m i n a t i o n  d e s  f o n c t io n n a i r e s  
í|U¡ s e r o n t  a p in d i ’s á  a p p l i ( i u e r e t  á 
e x o c n te r  les  lois p t é c b ‘‘es ot ce l los  
(]iii s e r o n t  d a n s  la s u b e  p r ( 'm u l g u c ( ’s 
p o u r  le f o n c l io n n o m e ib  d e  l a C o n s l i  
t u t i o n .  D ep u is  Mon a v é n e n m n t  au 
T io n o ,  J ’ai p r is  u n  so in  j i a r t i c u ü c r  
d e  c e t t e  q u e s b o n ; c ’es t  p o u r q u o i  J ’ai 
d e c i d e  l’¡n s t i tu t io n ,á  Mes frais ,  d ’iine

des  buirs  au pala is  de D o lm a -B a g tc h ó
f*ou' y rec- voirla réponse á leer supDli- 
q e.

Nous ne connaissons pas encore le 
résnlut debí démarche du pírsonnel 
du Telégraphe.

Le maintien de lo niesure prise der- 
"éremen* á l’égard des employés du 

nlégraph* elle reJdchemenl du .«ervípA

é c o le  sp í 'c ia le  p o u r  la  fo iana t ion  de
r\ t, i ...te. O a m i n iu( r;i iq u e s .  J ’ai la f o rm e  v o lo n te  d ’e m p l o -  f o n c í io n n a i r e s  a d m in i s t r a i t s .  

v e r  lo s y s té rn c  d é l ib é r a t i f  c o m m e  u n  Ainsi (p i’il r e s s o r t  d u  r é g l e m e n t  
■iioyen el l ic  ice p o u r  r a m e l i o r a l i o n  o r g a n i q u e  p u b l i é  d e n i i é r e m e n t ,  les 
d u  r é g im e  a d m i n i s t m í i f d u  p a y s , p o u r  é lé v e s  d e  c e l t e  é c o le  s e r o n t  a í lm i s
le p r  ’se i 'v e r  d e  la m a u v a i s e  a d m in is -1  a u x  p i n s l i a u t s  [ lostes a d m i n i s t r a l i t s e t  
í i a ü o n  e t  d e  r a b s o l n t i s m e .  | p o l l í iq u cs .C es  é l é v e s  s e r o n t  p r i s , s a n s

■menl du Service 
qui a ele le résultat immédiot de ceLie 
'léc'. îou maiheureuse ont provoqué, en 
tavHur du persounel de cette adminis - 
■yation. une demarche auprés du Grand- 
\ '‘zir,de lo p .rtdes principales maisons 
<j'.̂  banque de notre place.

Venaredi dernier M. Foster, dírectour 
gt.nérol de la Banque fmpériale Otlo- 
mane a rtm;s á ce sujel une leltre au 
«jraud’Vt zir, >au nom des banquíers 
de notre vüle. Voici celleletlre :

l u d é p e m i a m r n c n t  d e  ce s  a v a n t a g e s  d i s t in c t io n  d e  r e l ig ió n ,  p a r m i  t ó a l e s  
f o n d a m e n ta u x ,  l a C o n s t i t u t i o n g a r a n -  l e s ( d a s s e s d o M e s  s u je t s .  L e u r  p r o -  
tir a u s s i  l’u n b é  e t  r u n i o n  d e s  at lrn i-  m o t io n  a u r a  b o u  s u i v a n t  le  d e g r e d o
nisír»!s e t  c o n s a c r e  les p r i n c i p e s  d-i l e u r  ca [ )acbé .
I i i e n - é t r e e t  d e  s o l id a r i t é  f r a t e rn e l l e  D ep u is  b i e n tó í  d e u x  a n s ,  N ous  
d e  la pOfHilalion; c a r  Nos i l lus l ros  a v o n s  d ú  fa ire  face  a  d e s  c o m |) l i c a -  
a iK 'é tres  a y a n t ,  p a r  la gráce d e  Dieu,  I t i o n s  i n t e r i e u r e s .  D u r a n t  c e l t e  pe- 
él

Altesse,
Les soussignés.banquiers et mígociants éla- 

blis en rette ville et en relation (raftaires tant 
avec 1 mteneur de l’Einpire qu’avec l’Europe 
uiit 1 liüiineur de porter ü la onnnai<5nnpfi r\t>
\otre Altesse qu’iis ont appris avec le plus 

. mesure prise par la direc-

é l c n d u  le u r s  p o s s e s s io n s  c t  a g r a n d i  r iq d c ,  n o l a m m e n t  p e n d a n t  les  b o s l i -  
l’E n p i r e ,  on i  r e u n í  s o u s  l e u r  a d m i -  l i tes  a v e c  la  S e rb ie  et b; M o n tém 'g ro ,  
n i s t ra t io n  u n  g r a n d  n o m b r e  d e  p e u -  Nos f idé les  s u j e t s  o n t  d o n n é  d e s  
p ies .  Ces p e u p l e s  é t a n t  r b - n a t io n a l i -  p r e u v e s  d e  p a t r i o l i s m e e t N o s  t r o u p e s  
tés e t  (le c u i t e s  d iv e r s ,  il é ta i t  d é s i r a -  o n t  a c c o m p l i ,  a u  pr ix  d e  g r a n d e s  
ble  q i i ’n n e  loi u n i f o r m e  ' é u n i t  e l  soii í lVances,  d e s  a c t e s  d e c o u r a g e e t  
c o i i s e r v á t  t o u s  ce s  p(‘U[)les. J e  r e n d s  d e  b r a v o u r e  q u e  J ’a p p r é c i e  h  m t e -

tion genérale des télégraphes et postes de 
j)ayer a 1 avenir les appuintements de son
personnel en cnimés, au lieu de le faire coin- 
me ju.s([u a presenten bonnemoniiaie.

Les soussignés esíiment que cette mesure 
dont lis ne se permeíteiit d’apprécier ni laIII l’/ir.r.y.vnt.,,.:»/ _J-__ •.__  í 1necessite m  1 opportunité, en d im inuant dans 
de telles ¡)roportions des appoiiileinents deja 
insufiisants, est de nature á porter le découra- 
gem ent parmi ce m odeste personnel et par 
consequeiit la négligence et 1’incurie dans un 
Service qui dem ande la p lu s strictc ex acti-  
tude et la p lus grande céiérité.

Les soussignés ont lieu  d ecro ire , en outre, 
qu une grande partie  des em plovés des télé­
graphes se preparent, en présence de cette  
m esure, á abandonner leur Service, tres-in d is­
pensable aux intéréts des soussign és.

Par ces motifs, les soussignés, en présence 
du grand dauger que le maiiiíien de la mesure 
precitee causerait á leurs intéréts, ont l’hon- 
neur de prier l otre Altesse de la rapporter et 
(I epargiier ainsi á une place déjá si éprouvée 
par d autres pertes d’autres doininages, qui 
ne manqueraient pas de surgir á la suite soit 
d une interruption du «ervice télégraphi([ue 
et postal, soit d’une décroissance dans son 
exactitude et dans sa céiérité.

Dans Tespoir que la présente demandé sera 
accueiliie tavorablement par Votre Altesse, 
nous saisissons cette occasion pour nous dé- 
clarer avec notre profond respect et dévoue- ment,

de Votre Altesse,
Les trés-humbles et dévoués serviteurs.

Le Journal de S t -Pétersbourg an- 
nouce que Kaia.jja bey a obtenu son 
exequátur en quaiité de cónsul général 
de Turquie ó T.íiis.

Le S é ra sk é ru t  a t r a n s m is  a tous  li's 
vilayefs le régl.  m en t  qui a été r é c e m -  
m en t  e labore  et publié re la t jvement  A la 
foimati&n d ’une a rm eo  auxiliaire.

Le ministre de ia guerre a accompa- 
g'té cet envoi d’iriati'uctions spéciales 
et o invité les autonlás provinciales á 
proceder, conforménieiU au réglement, 
é l ü ganisation de cette armée.

Samedi, un navire de commerce olio- 
man entr&íué par les couianls a abordé 
le yacht impérial Surreya, ancré devant 
le Palais impérial.

L“ Surreya  entré dans la Gome 
<1 O ’ pour í éparer les avarie? qu’il a su­
bios á la suivtí de cetie collision.

M. Regnier qui s’est illustre, comme 
ou le saii, pendantla guerre franco-alle- 
mande, se trouve ectutíliemcnldans no­
tre ville.

Le vnissiaude la rnaiine oltomane, 
Fét/lié, Col arrivé, hier, dans notre poit, 
venan' de Smyrijtí avec des soldats du 
3y® ban de la reserve d’Allachéir el de 
Kouieli. Ges militaires présentant un 
etl. ctif de 3GÜ0 hemmes ont élé logés 
provisoiremeni dans la casei ne de Kami.

ün stlend aujourd’hui h Gonstantino- 
ple ia c o r v e t t e v i u a n t ,  en der­
nier Mételin,oü ce navire a trans­
porté des munitions de guerre.

Le journal la Créte rapporte qu’un 
viüleiu ouragan s’est décht-íné derniére- 
ment dans le disTict de Lassiihi. La lo- 
caíité qui a élé lefdus éprouvée esl le 
village de Vicna. 4,630 pieds d’olivisrs 
oiít eté deracinés et 5,020 autres «rbres 
onl été brisés ou abattus. Les perles 
sont évaluées á 20(J niiÜe piastresén- 
viron.

sera
(le l a í ü i  m a t io n  d u  e o r p s  d e  g e iu l a r -  I veau convoquée ,dans  le c c u ra n t  de cette 
m e r i c .  P o u r  q iu i  c e  b u '  so i t  a t t e in t  i! I pou- voir r  mplace

Les employés du télégraphe deSmyr- 
ne n’avai nt pas repris leur travail á la 
date du 17 mars.

Voici ce que nous lisons dans l’/m- 
partiaí de cetle date :

« La gréve est parfailement déclarée 
paran les employés du télégraphe. A 
l’exception des dépéches du gouverne- 
menl.lransrnises parles employés tures, 
les aulrc's léHgrammes ne sont plus 
expédiés.»

f a u d r a  a u g m e n l e r  le ch i l f re  des a l lo -  
c a l io n s  s p é c ia le s  de c e s  deux der- 
iiíéres b r a n c l i c s  du Service. Or, ainsi 
que v o u s  le \ c m ^ z  par le b u d g e t  qui 
serasoumisá laCiiambre,Nos í in a n c e s  
s o n t  d a n s  une situalion •wtrémement

ment dn démissionnaire. E le aura en 
outie á élire un cinquiéme député non 
musulmán, place res'ée vacante par la 
nominal on du D'" Sorviem tffeudiála 
d giiité dr ténat ur.

des

L“ g’and R-.bb'n des laaelites de
(lilbcile. Je; vous rocommande de II uigrieviema’aiiressu-un lélegramme 
vous appiitjuer, avant toet, á adoiilcr | au Sultán. L-̂  signatnire de la dé(.éche
(ui c h in m u i i  (les m e s u r e s  f i ro p re s  a 
[)ui*(T a u x  dil’í í c u l te s  d e  c e l t e  s i tua-  
l ion e t  á re fa i rc  N o tre  c ró d i t .  Vous 
a u r e z  e n  o u t r e  so in  d e  p r e n d i 'c  si- 
m u b a n é m e n í  les m e s u r e s  p r o p i o s  á 
a s s u r c r  les fonds  ex iges  p a r  les r e fo r ­
m e s  u r g e n t e s .

Un (lus p lu s  g r a n d s  b e s o in s  d e  N )- 
t r e  E m p i r c  (3Í d e  N es  suj(3ts esl  U» 
d e v e l o p p e m e n t  d e  ru g r ic íu l lu re  e t  de  
r i i i d u s t r io  e t  l e p r o g i é s d e  l a c i v i l i -  
sa t ion  ct  d(3 la r ic l ie s se  p u b l iq u e .  Ce 
r(‘s u l t a t  ne  [ jo u r r a  é t r e  o b t e n u  q u ’a u  
m o y e n  d u  (b!V(ílo[)pement d e  l’ins-  
t n i c l i o n  p u b l iq u e .  Les p i’o je t s  d e  loi 
ay  m i  [)Our b u t  r a i n é l i o r a t i o n  des

f I cilp Sa M j sté .de «on avé-irm^nt au 
o ó'ie e t« xprim , au nom de la mUion 
israélile, «es r̂  nr.ercit m-’iits et sa pro­
funde r- co.inais.sance pour les principes 
1’égalité que le Sultán a proclnmés en 
biveurdetous ses snj'̂ Us. sansdislinc- 
lion de r. bgion el d-̂  naiionalite.

e l a b l i s s e rn e n ts  d ’c n s e i g n e m c r i t  e t
la  í ix u liü ii  d u  p r o g r a m m e  d e s  é tu d e s

Samedi, a» momf^nt rú  le Sultán se 
reridail au paiais He Beyh'bey, les rm- 
f loyés du T Hégropbc-, montes sur pln- 
s’e ’rs • m bircalion , ont presenté b Sa 
Majeslé I IV* pélilion par laquell •= iU sup* 
pheni. Sa Majesté de faire iapporler la 
mesure qui réduit leurs appcinlemsnts 
par le fait de leur paiem enlcn papier- 
monnaie.

Le Sultán s’est fait remelire la pélilion 
par nn da ses aíHes de comp qui a invité 
les employés á déléguer dimaucha deux

Leminisléie de la pólice a eu 
prenves que lea gens sans aveu qui 
sont expulsés de Gonstantinople et 
jenvoyés dona leurs pays, reviennent 
b.entó aprés repreudre dans la capilale 
ieurtxialence de vagubonds.Ainsi le mi- 
nistére se voil de nouveau dans la né- 
cessilé de sévir centre eux et de faire da 
uouveaux frais de repalriemcni, ce qui 
g'éve le budget déla pólice d’une dé- 
pense annuelle de plusieurs centoines 
de mille piaslres.

Gel inconvénient a son origine dans 
un manque de surveillaiice de la part des 
autorilés provinciales. Désoirnois il a 
elé décidé que cesautoritésseront d’une 
sévérité txMcme a r\.ndroil des pssse- 
porU. Jusqu’á la [>romulgalion de la 
liOiivt'lle 101 y reldlive, tous les vovageurs 
quicuculeiaieiU sans étre muñís d’un 
paaseporl seront .nrrétés par les aulori- 
(és. C'tix d’enlre eux qiú pourraient 
fúurnir une caution seront remis en 
lib'-rté aprés avoir payé Tamende lé­
gale. Les aulrt-s ser(3nt renvoyés a 
icurs propres frais dans leur pays natal 
üü lis seront placés sous la surveil- 
laiice de la pólice.

Des ordres en ce sens ont élé donti(5s 
par la Sublime Porte au minislére de Iq

Ayuntamiento de Madrid
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pólice ainsi qu’aux autorités provin-
C « le s .

Le Chsikh-ul-Islamat n envoyé ce» 
jours derniers trois faux témoins dans 
jes [.riaons de la pólice. Cela fait espé- 
rer que d’aulres individua de la méme 
calégorieseront mis hors d’état de con- 
tinuerleur coupable méúer. Ceux qni 
viveritde faux u^moignage sont assez 
pombreux  ̂ Conslaniinople: les per- 
sonnes qui hantenl les tribiinaux les

et parce qn'il n'fsl pas jusle qne Topl- iSCaissei 
nion publique se trouve tout á fait éga- ¿5pó7creVia SodPt,l c‘‘ ü S s ! -  
rée ju ch»*min de la vérilé. > chez ciuistakiEf. z. » eiaMtí.—» iim553.—

Agréez, etc., ele.
Constantinople, le 19 mars 1877.

D'‘G. Furlani,
Aoocat.

(Correspondance particulUre de la turquie.)

Roustchouk. le 4/16 mars 1877.
Dimanche passé a eu lieu en présence des

connaissent bien. lis onl élé plus d’une . hauts fonctionnaires civils et militaires la
fois stigmatisés, notnmment par l’ex- - i-----«-------------;— x_r.i
Stambol Cadissi. II y a méme une éner- 
fiique proclamation d’un des précédents 
Cheikhs ul-lslam contre les faux té- 
nioins. Pourquoi ne les punil-on un peu 
plus sévéremsnl qu’on ne l’a fait jusqu’á 
présenl?

{Courrier d'Orient.)

C'est demain soir qu’aura lien, é 8 h. 
1 /2 ,dans lalsalle de la Teuton¿a,\e graod 
concert vocal et instrumental donné par 
M. et M™* Pascale et M. B. Palmieri 
fivec le bienveillant concours de M. F. 
Bassi, de MM. R. G. et D. Narb, ainsi 
qu’avec celui de M. ei Bonkowáky, 
deux charmanls dilettami Tunde 9 et 
Taulre de 8 ans. Le piano sera tenu par 
M. Deschamps qui préte gracieusement 
son concours.

Le programme que nous reprodui- 
sons é la3"’*pagede notre journal est 
des plus atirayant^.

Le prix d’entróe n’egt que d’uue l/"2 
liv. turque.

Ce concert réunit ainsi tousleséló- 
ments d’un succéscertain.

Le Moussavat raconte le fait suivant:
 ̂ Un négociant musulmán d¿ Bou 

khara, étabii h Gonstantií ople, avait un 
íils nommé Zikkeria qu’il perdit il y a 
quelques annees. Ce pé'e infortune n'a 
pu supporler CftUe perte. Ilestmortde 
douleiir quelque Umps aprés.

« Toul récemment, la pólice a décou- 
vert dans la cave d’un magasin incendié 
é Slambouldes os.sements humains í t. 
guidée par les révélatiof.s d'un nommé 
Hadji Afamed, elle a fini par se convain- 
crequeces ossemenfs étj.ientceux du 
íils du négociant de Boukhar a, Le ma­
gasin apparleiiaít á un persan, mar 
chand de tumbéki. Ce négocianl, ain.si 
que ses cómplices, toijs persans, parmi 
lasquéis un caoass de la chancellerie 
persanP, ont été arrétés.»

On écrit d« Gallipoli qu’un brick ita 
lien,le Sa/zGíOi?a/i«í,avec une cargfdson 
de bié el avoine, provenant de Bourgas 
tt. en dernier lieu, u’Héraclée, n fait 
cóte prés du vieux phare de Gallipoli. II 
8 pu étre renfloué, muís il a subí de trés 
graves avaries qui ont nécessilé son dé- 
chargenient.

A V I S .
Mitisoii Mir el toltcreau.

Monsieur C u .  Co t t e r e a u  a Thonneur 
de prévenir sa nómbrense clienléle qu’il 
vient de s’adjoiridre comme associé son 
anclen employé, M. N icoli  P a p a r o u s s i  
qui aura ja siguature sociale.

M ir  e t  Co t t e r e a u .

Notre impartialilé nous fait un devolrd’ac- 
cueillir la lettre suivanle que nous adresse M. 
Furlani, avocat. M. Furlani rétablit certains 
fiiits dont il a été fait mcníion dans le numero 
de notre journal de samedi dernier et coinme 
il ticnt eii inain toutes les piéces jusliíicatives 
á Tappui de ses assertions, nous sommes 
heureux d’avoir á constater que Tlionorabi- 
lité de M. Vogel sort intacle du malheur qui 
Ta frappé.

Monsieur le Directeur,
J’ai lu dans votre estimable journal 

de samedi les renseignemenls qui vous 
ont élé donnés pnr rappoi t á la suspen • 
s’on des paiements de la maison Gabriel 
Vogel.

La chef de cette maison s’est adressé 
íi moi le 14 du courant avec priére de 
voulolr bien couvoqusr ses créanciers 
pour preñare connaissance de Tetal 
malheureux de sss afTaires el donner 
leur avis en eonséqupnce.

Avant dadhérer á aa demande j’ai 
examiné ses livres de comtnerce <*t je les 
ai trouvés au courant el en trés bon or- 
dre, J’ai constaté aussi que dans les 
derniers temps celte maison a subi dans 
ses aíTaires et par sui:e de nombreuses 
faillites d s pertes trés-consiiiérables 
qui dépassenl pour la darníére année 
seulemenl la somme de L T. 16,000.

Je n’ai découvert dans la gestión 
affaires de celte maison ni jen de bourse 
ni aucune aulre opération de mauveis 
aloi.

En conséquence, j’ai invité les créan- 
ciers é se réunir dans mon elude le 21 
avnl prcchain. Comme il a beaucoup de 
créanciers trés loin de Constantinople je 
n’ai pas pu fíxer á une époque plus rap 
prochée lo jour de la réunion.

D’aprés les renseignements que M. 
V. m’a donn. ŝ il o changó de proiection 
parce qu’il compiait réussir dans une 
bonne entreprise qui aurait pu sauver 
sa mauvaise siluation et qui néce&sitail 
la qualité de sujet oltoman.

Quant aux sommes fabuleuses que M. 
V. aurait ramassées et mises de cóté 
dans les derniers jours il n’y a, d’aprés 
ce que j’ai pu constater, risn d’exact. M 
V.avait veudu le S du courantdes leitrt'S 
de change pot‘r une somme de L T. 
500. 11 croyait pouvoir éneo? e íuire lace 
é ses engagements, mais ayant élé forcé 
quelques jours aprés de suspendre .ses 
payemenis, il m’a assuré qu’il allait 
rendre Targenl aux acheteur.s de ses 
traites. Toutes les autres opéralionsde 
commerce et de change anlérieures é 
cetie date sont pasvsées réguliérem .nt 
dans les livres et pourronl éire vérifiées 
jusqu’au dernier centime. — II n’est pas 
exact non plus que M. V. qíi diaparu de 
son bureau; — ila gardé quelques jours 
la maison par suite d’une indisposition 
asse? grave.

Je vous ai donné ces délails pa-cp 
qu’il arrive irés-souvent que, par une 
vraie fataliló.la victime d’un malheur esl 
par-dessus le rparché accablée dehonle

lecture solennelle du firman impéria! qiii in- 
vestit Sadiq pacha des fonctions de valí du 
Danube.

Hier, iecorps consulaire, en grande tenae 
a fait sa visite oííicieiie á Sadiq pacha. Le 
gouverneur général a fait aux représentants 
des puissances l’accueil le plus bienveillant.

Tar le courrier de samedi passé, Periew 
eíTendi, accompagné d’Ernest efténdi et de 
M. Patezch, drogman du ministéredes aíTai­
res étrangéres de Serbie, s’est embarqué 
pour Belgrade porteur du firman impériul 
(jui confirme la conclusión de la paix.

.Ivant son départ. Pertevv effendi a eu 
pliisieiirs entrevues avec Sadii] pacha.

Alimed Haindi pacha, ci-devant muchir 
du cor¡)s d’armée de Silistrie, est arrivé hier 
dans notre ville. II repartirá demain pour 
la capitale oü ilprendrapossession du poste 
de ministre de la pólice. Le férik Sélami 
pacha le remplace á Silistrie.

Dans un des derniers numéros d’un des 
plus gratids ¡ournaux de Londres, nous avons 
iii une attaque viriilente dirigée contre 
Sadiij pacha auquel on reproche de mal 
administren son vilayet.

La lettre esl datée de Uoustchoiik, U* 
mars. Sadiq pacha a pris possession de son 
posté le 19 février.

Comment est il possible de porten un 
ju;¡emerit sur radmiuislration d’un vali qui 
a pris ia direction des affaires depuislO 
jours seulemenl I Juste le temps suffisanl 
pour se renseiguer, non pas sur Tadminis- 
trallon du vilayet, mais sur la vilie de 
Uoustchouk méme. Ceci ne vous améne-t il 
pas a conclure qu’il y a de par le monde 
des hommes payés pour fausser Topinion 
publique? L’Europe se iaisse trop souvent 
égarer et trompen par les éluculiralions ca- 
lüinnieuses des ennemis de notre Empire.

Vous avez sans doute enlendii parlen d’un 
mémoire que le général IgnalieíT se propose 
de publier a París ou á Bruxelles, au sujet 
de !a polilique oltomane.

Nous avons fait, par le plus grand des ha- 
sards, la connaissance d’un membre trés 
connu de lapresse constanlinopolitaine.

Je vous Iaisse á deviner si c’est unduc.un 
manquis, un comte, un barón ou un vi- 
comte ; le fait est que ce personnage dont 
Tambition et la faíuité vous sont fort con- 

•nues dit, aquí veut Tentendre, qu’il est le 
hras droit de la rédaction de Tambassade 
russeá Péra, et qu’en outre il est charlé de 
pondré á la brochare des responsablTités.

Nous engageons ce Champion de la cause 
slave a consulten un nouvel ouvrage qui vient 
de paraitre en Hongrie sous le litre Les in 
trigu.es moscooites en Turquie. la vé- 
rite sur les massacres de la Bu'garie.

Dans son numéro du 11 mars, le Nord 
piiblie une lettre qui, d’aprés ce journal, 
met en pleine luraiére un fait esseutiel sur 
lequel pouvaicnt encone planer quelques 
doutes aprés le rappurt de iM. Barring, a sa- 
voir que c’est sans provocation aucune, sans 
I’ombre d’un i)rétexte, que les massacres de 
Bulgarieoiit eu lieu. D’aprés le Nord  los 
atrocilés dont ce peuple a été victime, onl 
commencé dés mois de septembre 1875.

Nous avons lu attentiveuient la lettre du 
correspondanl du Â oref et nous avons re- 
cüiHiu qu’elle manque de logique. Toutes 
les alliisious et les reproduclions des jour- 
uaux de Constantinople qui s’y trouvaient ne 
[)roiivent rien, si ce n’esl la mauvaise fol de 
í'écrivain. En eíTet, les faits relates dans 
celte lettre pour avoir été exhumes de cer 
tains feuiles de notre ville ii’en sont pas 
moins imaginairos. Aussi, Tauleur, en les 
relatant, se gande t-il bien d’ujouter que ces 
mémes faits ont été dénienlis dans cesmé- 
mes journaiix peu de temps aprés.

Je termine ma correspondance de ce jour 
par des nouvelles tres-rassiirantes sur Tes- 
prit de la population en général. La tran 
quillité laplus parfaite régnedans la contrée 
et les Btilgares ne se montrent millement 
hostiles au gouvernement administratif de 
la province.

Lesbriiiis dont certains joiirnaux se font 
l’écho sont toiit á fait erronés,

Personne ne songe á se révoUer; tout le 
monde, au contraíre, se rallie sous le crois­
sant pour agir communémeut contre tout 
agresseur de notre pays.

Le nouveau mustéchar du vilayet, Yovan- 
Icho efferuli, a pris possession de son poste 
depuis dimanclie passé. Tout le monde sem­
ble satisfait de sa nominalion d’autant plus 
qu’il nous est présenté, comme un trés 
iionnéle homme.

IG.Débiteur.s divers:
Municipalite,Préfei;ture et

Séraskérat...................  » 9J6847.50
SociéléOmnibus etpetites

Voitnres.......................  » iU182.75
Reliquat Comptes divers » 97324.50 1138354.75

P .83635743 P4

P aflflif.
1. Capital...........................
S. Fonda de Reserve..........
3. Fonda d’Entretienduma-

ti'riel.............................  »
4. Reserve spécíale............ »
5. Coopons. Eiereice antcrieiir :

Intéréls N» 1..............  P. 520.—
Dividendo » 2 .............. » 328.—
Intéréts »  3 ..............» 920.—
Dividende » 4 .............. » 3000.—
Intéréts Pt Divid. N*'7.8 > 20010.— »

6. Dimination sur C o m p te -----------—
Installation .- 

Vente boiserie. harnaiset
tapissiéres................... P. 50085.25

Vente chevaux (289) 516338.—
Perte sur 289chevau.\ ven­

dos el 1 niort (Chichli). » 307513.25 
Perte sur5chevaux morts 

(B-T et A-S).................  » 15585.— >

P.80000000.— 
» 80á47l.29

> 385807.20
» 675743.61

24778.—

7. Créditeurs divers;
En vompte-'ourant........»
En romptecautiennement > 

8 Profits et Pertes. Béné- 
fice net...........................

161608.25 
25187.50 >

949550.50

18G85Í.75

608532.53

P .83635743.04

Bilan Qénéral, No. 2.
A r t i f

1. Actions, Capital non ap-
pelé...............................

2. Compte Général d’inslal-
lation.............................

3. Installations diverses du-
rant 1874.......................

4. Constructions diverses
durant 1875..................

5. Construclion bátimenls
durant i876.................

6. Matériaux do construc-
tio n ...............................

7. Fourrage.s et autres 
ments:

En dépOt cen tral............P. 54375.25
Ed magasins des dépóts 

B-T et AK-S.................  » 115245.—

P.48000000.— 

» 20000000.— 
» 224223.50 

» 18089.— 

,  45011.— 

> 6059.—
approvisionne-

Lorations diversea, soldé 
afférent en 1877.......... »

9. Frais divers Ídem.......... »
10. Uniformes...............  »
11. Caisso;

En espéces...................  » 236819.—
Dépót chez la Socíété

Générale......................  » 302488.—
DépOt chez Chrístaki 

Effendi Zographos. . . .  » 612246.— »

12. Débitears divers.....  »

169020.25

f)r9i.—
5705t.—
2367.25

11515.53,—

768012.—

P .70495610.—

PafSNif.
1.

du

Capital.....................
Fonds de Réserve.

S. Fonds id ’Entrotien
Miitériel........................

4. Sold» du Capital retran-
ché (á previsión)..........

Si’lde disponible du ca­
pital...............................

Coupons, Exen ice antórieur;
Intéréts N« 1............ P.
Divi lendc » 2.............. »
Intéréts » 3 .............. »
Dividende » 4 ............... »

P.C8000000.— 
» 801471.29

> 385807.26

» 152166.17

» 333000.—

510.—
328.—
920.—

3000.—
Intéréts et Divid. N" 7, 8 » 20010.— 21778.—

7. Créditeurs divers:
En compte courant........P .161667.25
Encomptecautionnement * 25187.50 » 186854,75

ProBts et Pertes. Béné- 
fice net........................... <50853'1.53

P .70495610.—

Proñts et Pertes, 
DébU.

.ocations diverses............... P. 198288.50
Entretion et Réparation de

la voie............................... P. 192783.—
íettoyage de la voie............» 37355.50 » 230138.50

tntrrtien du matéríel rou- 
lant. (Wagons)................. » 207-232.—

Ent'etien de ia cavalerie... 922309.50
Jsure de la cavalerie (5 che- 

vanx morís)...................... > 1559.5.—
üntretien et réparation Sel- 

erie et harriiiis................ » 21403.50
.Accessoires d 'écurie............ » 13258.50
Petit matéríel..................... » 15275.25
Traitements et salaires.. . . » 1352239.75
Frais divers:
Frais il'Administration, des 

dépüls. stalions.accidents, 
billets, a.ssurances. etc... » 295582.—

Différenc(' de Monnaie : 
Entre le tauxcomptahle;1.30) 

et la valeur de réalísation 
en Livres Turques............ » 83312.75

Bénéficc net......................... » 608532.53

P. 3963197.78

REP*ART1TI0N. 
Prélévemenl Statutaire pour 

Fonds de Réserve 1.0'/o • P. 60853.25 
Prélévement p Fonds d’En- 

tretien du matéríel 10
sur P. 517,679,28............» 54767.02

Somme á réparür pour Cou­
pons N«9 et 10................» 491762.50 »

Soldé á Nouveau.
607383.67

1118.86

C08532 53

C r é t i i t .
92.78

!ie aux xv* et xvi® siécles. — Lu queslion des / 
Tuilerles, pur M. Charles BiGOT. — Gauserie 
litténiire. ~  Notes et impressions, par 
— La semaine j)olitique. — Bulletin.
{On s’abonne au bureau du journal, 8, 

place de rodéon,á París).
CHAQUK JOURNAL.

París...........  Six mois: 12 fr. — Un an : 20 fr.
— 2o »Dépaneraents. — 15 »

LES DEUX JOÜRNAÜX RÉÜNIS.
Paris...........  — 20 a —
Déparlements. — 25 » —

Prix du numéro : 50 centimes

36 » 
42 »

Dette Générale 
5 0,0

BOURSE
COURS DES FONDS.

Galata, le 19 mars. 1877.
Ouv.du c.Cp.det.P. 14 -11 —

ÍHausse.............  » 13 16 —
iRaisse............... * 14 6 —
/Clól. dum id.... > -----------
fCiói. du soir.. .  * 14 15 —
Aprés Boorse.. . * -----------

Actions S G én..........coup. dót. L S. 3 8 —
» de .a .íociélé de ctiHOgí' <»i

devaitors. coup dét. > 2  1 0  —
» de i« Panqué Hel-oasi. » > » 3 1 o —
> du Crédit Austro-Turque.. » — -------
» du Crédil Général..............L.T. 3 --------

Tramway............................... * 1 00 —
S'jciéló Comraereiale Ottomane.. .  ---------------
Lauriura. conp. délaché..............Fr. 6 7 --------
Crédit Hellénique (escomnle).......  * -------
Obligations des Chemins ae fe r... » 3 7 ---

/1863 .. .c. délaché. > 7 5 ---
ll865...............  » 7 6 ---

Emprunt.. .  . ' J1869. . » *
/|8 7 2 ...............  »
'a 873...............  »

COURS DES MONNAIES 
(Contre Liwe Turque á 400 Piaslres.)

L rre anstiai.»-»..........................
Piece (le 20 frailes.....................
I iipérial nisse......................  *
Dicat(Crémit?.)..........................
M-idiidié blanc—“(clifTérence). . . .
Btcnlik--(différence)..................
Métahqiie.. .  ( id l................  »
En papier mounaie. . .  (id. ]........
Cuirre........................................

P. 110 —
> 87 22
» 89 15
> 51 25
> 104 20
> 113 20
> 115 -
> 161 30
» 170 —

Dirccteu'^-Gérant K*oJCRX>Ks:jikj:*ío-

AMNONCES

WIINISTÉRE DE LA QUERRE.
AVIS.

Mardi, S mars (v, s.) aura lieu Tadju- 
dication défioitive de 3,000 pe^ux salées 
de Roumélie déjá soumissionnées á lá 
piaslres Toeque.

Le liers du montant de cet anide, 
sera payé immédiatement aprés la livrai- 
son et les auires eu deus teiraes de 31 
jours.

Les paiementsserontf.iitsen medjidiés 
d’drgent, au prix de 20 piaslres ou en 
Catmé avec Tagio du jour.

Les personnes qui voudraient coucou- 
rir á celte adjudication sont invitées é 
se présenter au Dari-Choura le jour sus- 
índiqué.

Séraskérat, le 18 mars 1877.

MINISTERE DE LA QUERRE.
AVIS.

Jeudi 10mars(v. s.) a -ra lieu Tadju- 
dication défioitive de 120,000 tchekis de 
bois de chauffage déjé souraissionné é 
15 1/2 piaslres le tcheki et de 1,200,000 
ocques de charbon égalempiU soumis- 
sionué é 30 piastras les cent orques.

Le montant de ces arlicles sera payé, 
a la présentationduregu, par le trésor du 
Nizamié au comptant et en raedjidies 
d’argent au prix de 21 1/2 piaslres ou en 
Caimé avec Tagio du jour.

Les personnes qui voudraient concou- 
rir t  c tte adjudication sont invitées ó se 
présenter au Dari-Choura le jour sus-in- 
diqué.

Séraskérat le 18 mars 1877.

SíWe au -31 décembre 1875 T.
Recettes:

Ligne lie Bechiktach.......  P.1902198.75
id, (l’Ak-Séraii.............» 13058.56.—
id. de Yédi-Coulé.......  » 408470.25
id. deTop-Capou.......  * 260128..50 » 3870C52.50

G R A N D E S E
DE

A/.
fC ir c id a ir e ) ,

Nous avons Thonneur de porten h vo­
tre connaissance qu'en vertu d’une aii- 
torisation du gouvernement impérial, 
nous venons d’établir en cette capitale, 
á Calata, rué Perchembé Bazar, N® 30, 
une Fabrique dea Tabacs de Yénitzé de 
qualitós diverses ŝoub la raison sociale

P. Slalio, Sossidis FrtM'es el C".
qui sera en mesure de fournir de ses ta­
bacs á partir de jeudi, 3/15 mars, année 
courante.

MM. P. Slalio et Sossidis, étant ori- 
ginaires de Yénitzé et ayant en ladite 
ville un dépól important de tabacs, no- 
tre fabrique se procurera sa marchandise 
da sa source méme et par suite ils seront 
en état d’en offrir de la meilleure qua­
lité et de la mieux choiaie. Par consé- 
queot, ils acceptent aussi des comman- 
des pour la vente en gros de leurs mar- 
chandises tont pour le pays que pour 
Texlérieur.

La vente se fera au comptant, le pa- 
pier-monnaie (caimé) de 100 piaslres au 
pair, Messieurs les débitauts de tabacs 
qui désiraient acheter h notre fabrique y 
pourront faire leurs achats ¿i partir de 
jeudi 3/15 mars 1877.

Galata, le 2/14 mars 1877.
P. S t a l i o , S o s s i d i s  F r é r e s  e t  C‘®.

UN PROFESSEUR
Pourvu de térr.oignage.s aulhenliques 

et honorables s’offre á oceuperdans une 
famille ja posilion d’instiiuteur privé 
pour Tinslruction et Téducation des 
jeunes gens des deux sexes dans les ma- 
tiéres suivantes :

Langue frangaise (Enseignement théo- 
rique et pratique) Arilhmétique — Géo- 
grapbie — Histoire — Educalion morale 
et ehrétienne —Bienséance—Maintien.

S'adresser á P éra :
Aux bureaux du journal la Turquie.

ADMINISTRATION IMPÉRIALE
DES

TÉLÉGRAPHES.
A V X S .

L’administralion impériale des Télé 
graphes et Postes porte á la connais- 
sauce du public que le matériel néces- 
saire pour Texercice de 1293 est mis en 
adjudication. Les personnes qui vou* 
draient concourir á oetle adjudication 
sont invitées á »e présenter, á partir de 
lundi, 7/19 mars, é la Direction générale 
tous jes jours — vendredi et dimanche 
exceptés — de G ó 10 heures h la turque, 
pour prendre connaissance du cahiei- des 
charges. Le public sera informé par un 
avis ultérieur de la date qui sera fixée 
pour T:-judicatioii défiaitive.

Constantinople, le 3/15 mars 1877.

M® BBIOIISOÍK, accoucheuse de 
i*'' clas.sH de la faculté de médecine de 
Paris á Thonneur d’informer les dames 
de Constantinople qu’elle vient de s’éta- 
blir ó Péia 15 rué Timoni.

M° B r o ü s o z , t r a i te  e g a l e m e n t  to u te s  
les m a lad ie s  des fem m es  e t  des  enfau ts .

ADlUíNiSTRATlOM DU CHiRKEM-HAIRIÉ.
AVIS.

Le baleau N° 2 partant deBébektous 
íes jours h. 8 heures (k la turque) h daler 
de lundi 7/19 du courant quittera la déte 
échelie á7 h. 3/4.

Constantinople, 4/lG m\rs 1877.

SOCIÉTÉ DES TRAMWAYS
DE

CONSTANTINOPLE.

BILAN PRÉSENTÉ A LA SIXIÉME 
ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DES ACTIONNAIRES

Bilan général. No. 1.
A r t l f

Droit sur recettes Omnibus 
et jieliles voitures, p*ur
le muís (le janvier............

Recettes Exlraordinaires... 
Intéi'iUs...............................

Soldé ciéditeur,.

30000.— 
a5-262.50 
21180 —

L ARTILLERIE.

A V I S  O F F I C I E L .
L’adjudicalion définitive d’une foiirni- 

tnre de 200,000 ocques de salpiHre de- 
vant avoir lieu le lundi 14 mars (v. s.), 
les personocs qui voudraient rabais^er 
lepnxdéj^ obtenu et voir les échautil- 
lons sont invitées á se présenter jusqu’á 
la date sus-désignée á la seclion du Le- 
vazim dépendante du coaseil de la 
grande-Maitrise d’Artillerie,

Topbané, le 5 mars 1877 (v. s.)

P . 3963197.78

P. 608..32.53

1. Actions,CapitalnonappeIc
2 . Compte general dTnstalla-

tio n .................................
3. Reliquat du Capital appflé
4. Inslal ations liverses du-

lant 1874.......................
5. Constructions diverses du­

rant 1875.......................
C. ConslrdCt. biliments du­

rant 1876.......................
7. RésultiU dTaventaire á a-

m.Ttir...........................
8. Matériauxde Conslruetion
9. Fourragesetautr.approvisionnemcnts:

En dépól cen tra l..........P. 54375.25
En magas desdépótsRT.

Ak.-S et Ey...................  » i;i;i24.5.—

P.48OOOCO0.—
> 21268449.07 
» 675743.61
» .500559.—
s 45222.25
3» 45911.—
» 97298al.01 
» 6050.—

Constantinople, le 31 Détíembre 1876, 
Ic  Directeur Grnéral,

B. SAnXKlOTlS.
Le Chef de la Comptabilité, 

H. G. LíVGhos.
Le Consfu’í d’Administration:

Ch. Zographos, présilent. Sebouii Mak.so'UD, vice-pr.
Z. Stefaxovich. 1). Fernaxokji-
Ruste*. G. Cjsanova.

10. Lot^atian.s dive ses. Soldé
afférent en 1877............ ^

11. Frais diveis d* . ,
lí.Vbleurs en Porlefeiiille.. ,
13.,Uniíormes.......................  ^
U.FraisLiquidatíon. Service

Omnibus elF.-Voituíes:
Fiáis pour la ligiiídalion

d u S e rv ice ,,..:............,  182090..50
Perte sur 290 chev. (dont 

un mort) entre prixd'es- 
timation et produit de la 
'■ente........ .................. .. » 367518.25»

187620.25

51791.-
57954.—

16175Ü.-
2367.25

549S18.75

REVUE SCIENTIFIQUE.

Sommairedu numéro 34 (47 février 4877).
La fermciitation et ses rapporís avec les 

phénoménesmorbldes, par M. J. Tvndai.l. — 
Uii voyage scientiíique en Auvergno: III. 
L’excursion au Puy-de-D('»me et TObser.va- 
toire. — Les couleurs acidentelles ou subje c- 
tives, par M. J. Plauteau. — Nécrvologie: TI.*, 
Laycock. — Académie des scienc<3s de Paris, 
Bibliographie scieiitifique. Clironique scicii- 
tifique.

11 a été perdu le Bérat d’un S^hini (n° 
3814) portant un intérét annueldelOü 
pia.stres et apparlenant á Moiissa agha, 
habitaiit du village Sava dans le discrit 
de Bravadi á Varna. Si dans i’espace 
d’une année k partir de la date de la re- 
quéte *Ju pétitionnaire, ce Bárat n'était 
pas» tronvé et rem sá  son propriétaire, 
un nouveau Bérat s“ra dólivré au susdit 
Moussa agha avec les intéréts accumulés 
et Tancien Bérat n’aura aucune valeur.

Constantinople, le 22 février 1877

UN PROFESSEUR
DE

L A r V O T J E  T T J F tQ X J K
parlant franjáis et grec et exer^ant de- 
puis de longues années á Consteniiople 
désire donner de.s le^ons de langue tur- 
que, par une méthode particuliére en 72 
legons. L’éléve pourra, aprés 12 Je^ons, 
se convaincre qiTil a acqui.8 une connais­
sance suffî RTite de la langue pour se 
passer d’interpréte.

S'adresser au bureau du journal ou au 
Café du Luxembourg.

THÉATRE D’ODESSA.
Le IhéíTre derniérement construit ít 

Odessa est á louer. II peut contenir p!:is 
de 1000 personnes et est nchementd»- 
coré.

personne*» qui fip^ai^^t dl'-posée.^ á 
le p re iu i re  so n t  priée.8 de  s 'a.lr.  riser á  
M"" G r é g o i r e  A i3Ra m (j f i ' .  in  t ie o i i  íM í h -  
cliri, f Uce Calht?íÍDe á O d e s s a .

l e s s a g e r i e s
f.'tj

PAOUEBOTS-PÜSTE FRANJAIS
Ligne de Constantinople. —Karseillo 

Départ de MarseiCe chaqué Samedi. Arrivér 
a Lonslaníinopie lesamedi. Départ de Con.*̂ .- 
tantinople chaqué mercredi. Arrivée á Ma-- 
seillele mercredi. Une semaine par Dard-i- 
nelies, Pirée et Naples ; J’autre semaine par 
Dardanelles, Gniyrne et Syra.

Correspondance á Smyrne avee le baeau 
se rendanien Syrieet á Alexandrie.

Services combinés des Messagenes Man • 
times et des chemins de fer Trancáis. BilleM 
directs, de 1" et g®* classe á prix réduiis, du 
Constantinople á Paris avec arréfs á j. ar- 
seille et a Lyon. 1« classe fr. 457; elapso 
fr, 348.

Ligne d’Odessa. — Départ de GuisUn- 
finoplechaque mardi á 10 li.matin Arriv̂ t á 
Odessa le mercredi soir. Départ d’üdessa 
samedi áIOh. matin. Arrivée á Constanti 
nople le dimanche soir.

Ligne de Salonique. Départ de Con.-»- 
lantinople tous les quinz» jours le Jeudi a 
dater du 27 juillet pour Daidanelles, Dé- 
deagh., Cavalia, Salonique. Arrivée á Cons* 
tantinople le Vendredi.

Ligne du Danube. — Départ de Cons-' 
tantinopie chaqué Lundi á 4 h du soirpou*" 
Kustendjé, Souiina, Toulteha, G.iau et 
Braila. Arrivée á Cons/ple u maiCii.

Ligne de Trébizonde. — Départ óc 
Constanlinople chaqué Lundi á 4 h. du ŝ ór 
pour Samsoum, Kérassunde el Trcbizutide. 
Arrivée á Constantinople hmardi.

Pour Ies auires lignesde ta Méditerranée 
etpour les ligues du Brésii, de la Plata el de 
1 Indo-Chine, el pour tous autres renseigne- 
ments, sadresser á TAgence Trincipalé 
Constantinople (Kiretch-Capou,) Galata.

Envois d’argent:
LAgencf regoit á découvert dessommea 

dargent qui sont payées aux destinatair»̂  
dans tous les bureaux de poste de Fr ice á i 
Snisse et d ltaiie.

ADMINISTRATIOIN
Des P a q u e b o t s  Ott  ornan s 

]VI .A. H  S  O  U  S  S  É ,
Itinéraire du petit cabotage 

A partir de Mardi, 1/13 Février 187? (v.s) 
jusqu’á nouvel avis. 
l i l g i ie  f ie s  l l e e

Voyage pour le Pont.
H.M.
2 — De Prmqipo,TIalqj,Anligoni, Proti.
2  — De l‘endi(],Cartal,Maltépé,Prinkipo,Halki, 

Pfoti.
(á 3 h. de Prinkipo.)

Départ du Pont.
H.M.
9 45 Pour Maltépé.Halki, Prinqipo, Carta!, Pen- 

diq.
10 45 Pour Proti, Anligoni, Ualqi.Prinqipo.

SERVICE DES DIMANCIIE.
Voyage pour le Pont.

H. M.
3 15 Pendiq, Carta!, Prinqipo, Halqí, Autigoai.

Proti.
9 — De Pendiq, Carta!, Prinqipo, Halqi, Anti-

goni,Proti.
Départ du Pont.

4 15 Peur Proti, Antigoni, Halqi, Prmqipo.
Caitd!, Pendiq.

10 — Pour Proti, Antigoni, Halqi, Prinqipo,Car-
tal, Pendiq.

(le  I f a i d a r - P n e l i a .
Coincldant avec les trains du 

d'lsmídt.
Chemin de (er

filUNI) tOPíCERT
Vocal ot

no.\>É D.vxs
LA SALLE DE LA “ TEUTONIA ” 

MERCHEDL le 24 Mars 4877, d S\k h. soir,
r\R

H. M.
2 20 
3 45 
8

10 40

DU PONT.
N* Traiii 

Pour Ismid 2

> » 4
» Pend. 6

DE HAIDAR-PACHA. 
H. M. N‘ TMÍa
3 De Pend. 1 
6 30 » ismi 1 3
8 45

11 15 » Ismid 5

2 —

Y i i g n e  ( l e  N t . - K « ( ^ r a n o .

Voyage pour le Pont le matin.
De St-Stéfano, Macríqeui, Samatía, Yér.U 

Capou, Coum-Capou.
Départ dul^ont le. soir.

10 30 Pour Coum-Capou, Yeni-Capou, Saraata, 
Macríqeui, St-Stéfano.

L licn e  (le  < .'H (llkeul.

de langue italienne, de 
langue ÍTan(̂ aise, de callígrapliie et de 
comptabilité commerciale adminis’rative 
(avec tenue des llvres) á des prix trés 
inodérés.

Deux fois par semaine fr. 10 par mois; 
trois fois fr. 15.

S’adresser au bureau du journal.

l u r f i f f l i ETit
.Avec le bienveillant coneonrs de M'"® F. 

B.tssi, MM. B. C. el D. Narb, ainsi que M. et 
M'’*BoNKOwsKY(jeune.ulileUanlide8á9 ans)

Éléves de M. N. Rizzi.

REVUE POLITIQUE ET LITTÉRAIRE.

Sommatre dunuméio 34 (47 févrUr 4877.)
Un historien allemand de la R^volution 

franvaise: M. II. de Sybel, par M'. Alfred 
R a jiba u d . —  De Tutilité de.s eludes archéolo- 
giques, par M. Albert Lbbegue. — DoíSuments „  ^
inedits relatifs aux aífaire^ de Éranc^*et d’Ita-1 Gr^nd rué de Per»

AVIS I MPORTAN!
M. Palmieri, artisie en réparation 

d'objels anliqnes en pierre et en porce 
laine, est de retuur do son voyage en 
Europe.

M. Palmieri répare toutes sortes d’ob- 
jets antiques et il reproduit les morceaux 
qui manquent sans qu’on puisse s’aper- 
cevoir de la substituiion.

Pour plus ampies infurmations s’adres-

P r e x n ió r e  P*artie .
1. LISTZ............ Grandñ Paraphrase de Concert sur le

Rigoletto, exénitée par M. B, Palmieri. 
2 DÍSCHAMPS,.. éom.tnce fi'iincaise «Eveille-moi» chan- 

téc par M K. C.
3. . , ................Faiitiii.sie sur des inotifs NaiolUains,

pour Vinlonet lle et Piano, ex(»cutce par 
M et H'’* Bonkowski.

4. MERCABANTE.. Romance du Urnco, ehantéc par M.
Puscale.

5. VERDl .......... Dúo (le la ¡.iiiia Miller, chanté par M"”
PascalectM B.C.

D eu ac iém o  P a r t i e .
G. HENDELSSOHN. Andanle et Rondo C3priccioso, exécuté 

par M.B.P.i!mi>ri.
7. COUNOD..........Air des B j .u.v, du Faml, chanté jiar

Pa.H'ali!.
8 . BAEER............ Rerceuse, exéculée par M. et M'‘*Bon-

kowsky.
9. WAGNER........Rouiuice du Tannhauser, chantée par

D. Narb.
10. VERDl............  Quat 'or dn Rigoletto. execuh' par

Puscale et Bassi, et MM. Pascale et R. C.
Lo Piano sern lonii jiar M. Deschamps, qui préte 

gracieascmenl son concours.

P r ix .  ( l 'E n t r é r :  6 9 L .T .

SERVICE JOKNAUEK 8EHV. LIES L
Départ du Départ de Départ du

Pont Cadíqeui Pont
n. M, H. M. n. M.
1 • 1 — 1 30
1 45 1 45 2 30
a 30 2 30 3 30
3 15 3 15 4 30
4 15 4 15 h 45
5 45 5 45 8
8 45 8 45 9 -
9 30 9 3) 10

lu 30 10 30 11
11 15 11 15 12
12 11 45

Départ de 
Cadiqeu

ü. M.

ser au magasin de musique de M.Balatti, ¡ ontrauve des BUlett chez mm. Come-vuinger, Bautu
j eiJiS}/M,aintî Utál<tpQrtcdelaSalUlesQÍrduConem.

II est ngoureupemoDi défenJu aux employés des 
échelies ei dn pont d’accepter, á la sortie des oas- 
sagers, de l’argeiu au lieu de billets. Par ooñsé- 
quenl, Messieurs l<>s passagers sont inviiés ú 
prendre leurs billets pendam le cours de la tra- 
versée.

lOüte personne qui ne se serait pas conformé' 
aceite ¡nvitalion el voudritit prendre son bilK 
lors di) débarquement sera considéree comme pi 
sager Je premier posie (Mevki) ei payera eu co.i 
sé([uence.

Les bigages encombranls seront refus's aux 
derniers vayuges du Pant poar les lies aura lieu r.
10 h. 45 m. el aux irois derniers voyage du Pon 
pour Cadi-Keuy, qui onl lit-uá 10 h. 30 in . ‘‘
11 il. 5 m. et 12 h.

I

Ayuntamiento de Madrid
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ITIPÍÉRAIRES DES RATEAEX DE CHIRKET-HIAIHIÉ

A  p a r t i r  d u  3 I a r d i ,  M a r s  i 8 7 7 , j ú s q u * a u  S i  M a r s  ( v . s . )

Saison d’Hiver.

SERVICE JOURNALIER.

25

32

20

23

PESCENTE.
r .ó á e  d ’ E i i r o p e »

{ A te c  c o m m u n ic a í io n  d  la  co te  d  A s ie .)

12 45 De Yenimahalló, Mózarbournou, Bu- 20 
yukdéré, Thérapia, Yénikeui, Stéma, 
Boyadjikeuv, R.Uissar, Bébek.íCoin- 
cidant avecle bateau qui part a 2h.de 
Bébek). á partir du 16,/28 Mars, par- 
tira á 12 1;2.

2 — De R. et A. knvak.Mézarbournou, Bu-
yokdéré, Thérapia, Yénikeui, Einir- 
ghiau, R.-rtissar, Bébek. (au 16/28 
íiíars partirá á 13/4.)

3 30 De Yéiiimahallé, Mézarboumou, Bu-
vukdéré, Thérapia, YénikeuY,Stenia, 
Emirghian, R.-Hissar, Bébek, Arna- 
outkeuy, Couroutoliesmé, Ortakeui, 
Béchikiach.

4 45 De Mézarboumou, Buyukdéré. Théra-
pia, Yónikeuy, Steiiia. Boyadji keut, 
R.-Hissar, Arnaoutkeuy, Beyierbey, 
Ortakeuy, Béchikiach 

6 30 De Yénimahaüé, Buyukdéré,Thérapia, 
Yéniq., Boleos, P.-Baglché,Canlidja, 
Boyadjikeuv, R. Hissar, A.His., Can- 
düli, Arnaoul., Beyierbey, ürlakoui, 
Couscoundj. Béchikiach, Scuiari.

8 — De A. et R. Cavak, Yéniraahallé, Bu- 
yukdéré, Thérapia,Eéicos, Yénikeui, 
Boyadjikeui, R.-Hissar, Bébek, Ar- 
naoutk. Courouteh. Ortakeui, Béchik.

10 — De M.-Bouru., Buyukdéré, Thérapia,
Ténik,Emirghian,R.Hissar, Arnaout., 
Ortak., Béchiki.

«T A rnnoutfi& eul.
1 — D’Arnaoutkeui, Courouteh, Ortakeui. 23 

Béchikt. (au 16/z8 Mars port. á 123/4)
1 30 D’Arnaoutkouy, Couroutcbesmé.Orta- 4

keuy, Béüíiiktach, Cabatach.
2 — De Bébek, Amaouikoui, Couroutehes- 2

nié, Oriak. Béchikt.
2 45 DAmaoutkóUi, Couroutehesmé, Or- 23

lükeui, Béehiktach.
3 30 D’Arnaouikeui, Couroutehesmé, Orla- 21

keuy,Bechichl. Cabatach.
5 — D’Arnaoutk., Courouteh., Ortakeuy, 25

Couseouüdjouk, Bóchict., Cabatach.
8 — De Bébeq. Vauikeui, Aruaoutqeui, 2

'fchenghelk., Beyierbey, Ortakeui, 
Béchikiach elScutarí.

11 — D’Araaoukeui directouieat au Pont. 2
C ó te  d ’A s lc .

I — Béicos, Pacha-Baghlché, Canlidja.A.- 21 
Hissar, Candilli, Vanik., Tchenghel- 
keui, Bóilerb., Couscoundj. (au 16,28 
Mars partirá á 123/4.}

1 — De Vanikeui, Tchenghelk. Beyierbey, 1 
Cousc.Cabatacli.(DU 16/28 Mars parlira 
ál23/í.)

3 45 De Buyukdéré, Beicos, Pachabagtché, 19 
Can'.idja, A-.Hissar, Candilli, Vanik., 
Tchenghelkeui, Beyierb., Cousc.

3 30 De Vanikeuy, Tcheng., Beyierbey, 2 
Couscoundj., (exc. les Vendredis.)

10 20 De Vanikeuy, Tchenghelk, Beyierbey, 25 
Couscoundjouk.

4

MONTÉE.
C é t e  d  * E u  r o p e .

(Avec communication <i la céle d'Atie.)

2 15 Pour Cabatach, Scutari, Béchikiach,
Couscoundjouq, Ortakeui, Beyierbey,
Tchengh.,Arnaoutk..Candilli,A.et R.
Hissar. Boyadjkeui, Canlídja, Pacha­
bagtché, Béicos, Yéniqeui, Thérapia, 
Buyukdéré, Yénim.

3  _  Béchikiach, Ortakeuy, Arnaoutkeuv,
Bebek, R.-Hissar, Emirghian, Yeni- 
keuy, Thérapia, Bouyoukderó, Me- 
zarbournou.

5 — Pour Béchikt., Ortakeui, Amaoutkeui, 2i
Bébeq, R. Hissar, Emirghian, Yóni- 
keui, Béicos, Thérapia, Buyukdéré, 
Mézarbour, Yénimab.,R. et A. Cavac.

6 30 Pour Scutari, Béchikiach, Couscoun- 2
djouq, Ortakeui, Beyierbey, Tchen­
ghelkeui, Amaoulkeui, Bebec.

8 15 Pour Béchikiach, Ortakeui, Arnaout- %
keui, R. Hissar, Emirghian, Yóni- 
keui,Thérapia, Buyukd., Mózarb.

10 — Pour Bebek R.-Hissar, Emirghian, 3i 
Stenia, Yénikeuy, Thérapia Buyuk­
déré, Mézarb., R. et A. Kavak.

10 45 Pour Béchikiach, Ortakeui, Arnaouk., 20
Bébeq, R.Uissar, Emirghian, Sténía, 
Yénikeui, Thérapia, Buyukdéré, 
Mézarb., Yénimahalé.

11 15 Pour Bébek, R. Hissar, Boyadjikeuy, 2E
Yénikeui, 1 hérapia, Buyukd.,Mézar- 
bournou, Yéniraahallé.

l<tg;ne d 'A r i i a o u tk e u i*

2 — Pour Béchict., Courouteh. Arnaoutk., 21
3  — PourArnaoüikeui dircslemeiil (Exc. 2i

les Vendredis).
9 30 PourBéchiktach, Ortakeui, Beyierbey, 25

Arnaoutkeuy, Vanikeuy.
10 10 Pour Cabatach, Béchikiach, Ortakeuy, 2

Courouichmé, Arnaoutkeuy.
11 10 Pour Cabatach, Béchikiach, Ortakeuy, 3

Courouteh.Arnaoutk.
11 40 Pour Béehiktach, Ortakeui, Courou- 23

tchechmé, Arnaoutkeui.
12 — Pour Béehiktach, Ortakeuy, Courou- 4

tchesmé, Arnaoutkeuy.

C d te  d ’AKle.

3  — Directement pour Vanikeui. (exc. les 2
Vendredis.)

4 — Pour Bechitach, Couscoundj. Beyler- 2c
bey, Tchenghelq., Arnaoutkeui.

10 30 Pour Couscoundj. Beylerbei, Tchen- IK
gheíkeui, Vaniquei, Candilli, A.-His 
sir, Canlidja, Pacha-Baghtché, Bei­
cos, Buyuedéré. u «-i

11 15 pourCouscoudj., Beyierbey,Tchengh., 21
VaOíKeui, A. Hissar, Canlidja, Pacha- 
Bagtehó, Béicos.

11 40 Pour Cabatach, Couscoundjouq, Bey- S 
lí>rhev. Tcheng., Vanik.,Bébek á l’é- 
chelle du jardín.

d e  í^ e u ta r t .
DB 8CUT1R1 XU PONT. DO [•ONT X SCUTXRI.

0 . M. H. ». B. M. h. V.
■1 — 8 15 ( 15 8 30
1 3j 8 45 t.Béch. 1 40 9 5
2 9 20 2 15 9 35
2 30 9 50 2 45 lú —
3 10 5 3 10 10 25
3 30 10 30 3 45 10 45
4 10 50 4 15 1 1 10
4 30 11 15 4 4o 1 1 35
5 _ 11 35 5 15t.B0ch.il 45
5 35 1 2  — 6 5 12 5
6
7

15 — — 6
8

45 —

Saruice des Dimanches.
DK 8CDT1BI AU PONT DU PONT A SCUTARI

H. ¡B.
« 15
8 50t.Béch.
9 25 

10 —

10 30
11 —

11 30
12 —

M. H. IV.
15 8 15
45 9 —
15 9 30
—  10 —

40 10 35
15 11 5
— 11 35
30t.Bech.l2 5 
15 ------

l i l g i t e  d e  H a re m -lti lA é le a s i .

Les bateaux de la ligne de Harem-Iskóless 
feront les voyages suivaots íexc. les vendredis' 
4 — De Harem-Iskélessi.Saladjaq. 23

11 15 De Harem-Iskélessi, Saladjaq. 4

3 40 Du Pont pour Har.-IskélesslotSaladj. 2? 
11 — Du Pont pour Har.-Iskólessi el Saladj. 4

(les dimanches a 10 3/4.)

Service particulier du transpon, par bateau a 
vapeur des voitures, des chavaux et antros 
quadrupédes entre StamboulíSirkedjí-lské- 
lessi), Scutari et Cabatach, (u partir du 1/13 
mars.)

Déparis de Scutati pour Sirkédji-lsíélesti.

4 45 touchant á Cabatach.
10 15 do.
11 25 De Scutari á Cabatach.

Départs de Sirkedji-lsíélessi pour Scutmri

5 30 touchant á Cabatach.
11 — Directement.
11 40 De Cabatach á Scutari.

II est rigoureusemenl défendu aux Memours du pont et des échelles do prendre de 1 argenl 
des oassagers qui ue sout pas muñís de billets. Les Memours qui contreviendraient a ceréglemeu 
Isseraíenl responsables. Er oonséquence MM. les passagers sont priés de se rnunir de leurs bu­
léis pend^nt >•* trajet. Toute personne qui ne se serait pas conformóe a cette mvitation et voudrai 

,dre son billet au débarcadére.sera considórée comme passager de premier poste (MevkiJ et paierapren
en conséguence.

, ^"•lOtíRií i  tallSwlHllUR¿lTEC 41000 PRiMESSlR 79005 L0T8

B U R E A U  D E  C H A N G E
H. KLARFELD & C"

Achat et Vente de toutes valeurs, soit du pays, soit de l’étranger, telles que: 
A etlonA y O b l l s a t lo n n  « t  e s p é c e s  d iv e r tie ii .

Emission de promesses pour tirages d’obligations á primes et vente de ces 
obligatíons contre paiements echelonnés. Escompte des coupons. 

Toute transaction d’un bureau de change.

Lots et Promesses 
DE L’E M P R U N T  A P R I M E S

AUTRICHIEN 1858.
Tirage í "  AvrU  1877. —  I r e  P rim e fl. 2 0 0 ,0 0 0 .

lO

L . O T J E R , I J E  r t O Y A L E  D E  S Y X E ,

se composanú de 100,000 billets dont 50,000 gagnants aoec prime d e :

Marks 500,000—300,000-200,000—150,000—100,000, etc.
Les tirages auront lieu en Janvier, Février, Mars, Avril et Mai 1877.

J a n v i e r ,  F é v r i o r ,  M a rs , Á v r i l ,  É a i ,  1 8 7 5 ,  a v e c  p r im e s  d e  T h a le r s

íN 'O X J  V  K

i m m i m iMliSEiLLAiSíf
D E  IVA.VIOA.TIOIV A .  V Y E E U E  

A. ei Si. et Cíe.
S E R V I C E  H E B D C M A D A I R E

e n t r e  M A R S E I L L E  t. i c o n s t a n t i n o p l e

SERVICIO POSTALE 
DE LACOMPAGNIA ITALIANA

DI NAVIGAZIONE A VAPORE

E E O D X O

Arr iv o  in  Co sta n t in o po l i

Da Odessa................................... ogni Lunedi
Da Marsiglia ecc......................... » Domenica

P a rten za  da  Co sta n t in o po l i

Per Odessa................. ogni Lunedi sera a ore 3
Per la línea di Marsiglia » Martedi » » » 4

ITINERARIO.
Odessa, Costantinopoli, Dard'^nelli. Smirne a 

Salonicco (1) Píreo, Messina, Falermo, Napoli, 
Livorno, Genova e Marsiglia.

Tanto alia venuta quaoto r>l rilorno.coincidenza 
e transbordo al Píreo di inerci, passeggíeri e 
posta coi vapor! della Compagnia che fanno la 
linea di Trieste, Vene’Ja, Briodisi el Corfú.

La compagnia s’incaríca di qualunque spedi- 
zione di merci per ogni parte della Gormania.

1 viaggi da Odessa a Marsiglia e vice-versd 
avranno luogo senza transbordo.

Per informazioni, etc. dirigersi all’Agenzia 
principale, sita a Moum-hané, Cité frangaise N 
63, precisamente nel lócale che era oceupato da 
Lloyd Aüstro-Uagarico, ovvero a quella succur- 
sale sita in Stamboul Baklché-Capou, Cbcislam 
han, N* 3.

(1) Una settimana Smirne, altra Salonicco.

VÉRITABLE HUILE DE FOIE DE MORUE
r>U r»r E>E3 J O N G H .

Sviter le» eontref̂ on».
II esteoDsUté 4«e mon hnüe de foie de morae! est eontres 

faite es Tnrquie et qu'il s'y débite des milliers de bonteilles 
portani en facsímile de mes étiqnettes, et remplies des baíle­
les plus ordinaires.
I Püurarréter ees fraudes si préjudieiables aux malades, MM. 
'les Drojfuistcs et Piiarmaciens sont prévenus quej'expédie la 
iTraie baile duDr de JONGH exclasivement pour la Turquie 
,aax maisoBS saivantea: notamment S la Droguería Centráis 
Halaon Della-Sudde, rué Téüi-Djaini, 16, 18,80, Stamboul; 
ichez MM. Téma et C. et Tinoeat Kaaaaplan, tontes élablies 
Constantinople.

D' DE JONGH.

LA VELOÜTINE
est une poudre de Riz spéciale 

préparée su bismuih, 
par conséquent d’une action 

salütaire sur la peau.
Elle est adhérente et invisible, 

aussi donne-t-elle au teint une 
fralcheur naturelle.

GH. F A Y , IN V E N T E U R

POMMADE SATIN
Pour conserver aux maius la 

|souplesse, la douceur etles préserveij 
des ger^ures et aulres accidents 

provoqués par lefroid.
2, Tue de la Paix. — PARIS.

FEUTRE FOÜK TOÍTUKE
d e  J tn d e r ís o ii  e4 S e n

Ce feutre.employó avec succés par les com 
pagnies de cliemins de fer, de mines de 
Qouiüe, et un giand nombre d’industriels.en 
Franceet en Angleterre, procure une toiture 
inlnflammable par dessus, légére let de 
loDgue durée. Les toitures en feutre ANDER 
SONetSONexistentdepuis 26 á 30ans.

Feutre pour doublage de navires, pour en- 
veioppe de tuyaux et cnaudiéres.

Agence et dépositaires,
L. e t A . BERTÍN F r é r e s .

Cité Francaise.

ensel-

grecque.
S’adresser aux bureaux 'íu lou'-nal.

T H A M R T  DE MGASIN
Monsieur O .  D Y K E D  a rhonneur de prévenir sa nombreuse clientéle 

qu’il a transféré le dépót de sos marchandises du Koulé-Kapou au nouveau et spacieux local 
qu’il a fait construiré.

GRAND’RUE 500 PRES DU TUNNEL.

Départs le Marseüle chaqué jeudi
Départs de Oonstantinople cha.iae SAMEDI, á 4 h. dnsoir, en touchant á Rodosto,GalIi po 

Dardanelles, Salonique, Volo, Pirée et Naples.
Transbordement a Naples, sur les bateaux de la Compagnie, pour Civita-Vecchia, Livourne el 

Génes, maison de transil A. ct L. F raissinet et Cía. pour la Franco et Tétrangcr.
Pour plus ampies imformations s’adresser al’Agence (citó Frangaise et é M. D. Courtelli, courtie 

áe la Compagnie, á Carakeuy.

USE PERSONNE , gnant,
trés métbodiquement la tenue des livres 
en parlie double, se charge de donner 
des leQons dans la iangue franijaise et

Q  X J  3 S  3 S  3 NT

I NS URANCE COMPANY,
C A P  í  T  A l i  C s. * ,0 0 0 ,0 0 0 .

\_SSURANCE CONTRE L'INCENDIE sur Maisons, Meüblbs, Magasins, Marchandises, etc.,etc,
des  t a u x t r é s - m o d é r é s .  ^  t t’k v p t )Pour plus amp'es ren.seiguements, s’adrosser a G. VAN LhlSNLl
N* 9, Kbüchoglgd Khan, AGENT

vis-a-vi8 la douane de Calata.

COMPAGNI ES A N O N Y M E S

D’&SSURANCES RHARITIMES
F R A N Q A I S E S

LE COMPTOIR MARITIME
CAPITAL SOCIAL I

TROIS MILLIONS DE FRANCS

LA PRÉVOYANCE
CAPITAL SOCIAL :

DEUX MILLIONS DE FRANCS

LA MÉLLSIPÍE
CAPITAL SOCIAL :

DEUX MILLIONS DE FRANCS

LA SÉCIRITÉ
CAPITAL SOCIAL :

l)N MILLION CINQ CENT MILLE FR

AGENCE DE CONSTANTINOPLE
quatre Compagnies qui ont chacune leur siége distinct á París oü ellet 

jouissent de la plus grande confiance par Timportance des capitaux dont elles dis* 
posent et par la régularité de leurs opérations, ont établi une agence á Gons- 
tanlinople pour souscrire collectivement sur cette place des conlrals d’assurancc 
pour risques maritimes et de navigation intérieuTe et pour risques de transporl 
par terre.

La créatioü de cette agence procure ainsi aux commergants^banquiers et arma- 
teurs, le moyen de íaire couvrir á Constantinople máme, par des compagnies de 
premier ordre, réunies en une seule agence  ̂ des assurances que leur importance 
les obligeait le plus souvent á ordonner au dehors, afin de ne point diviser ces as­
surances entre plusieurs agents de compagnies, opérant séparément, etéviterlea 
difficultés auxquelles pouvait donner lieu le régleinent des indemnités h réclamei 
á chacun de ces agents en cas de siuistres ou d’avaries.

M. IGNAGE ALBINI a été nomnoé ageot des dites compagnies suivant pro- 
curation requepar M.Emile Alexandre Baudrier et son collégue.notaires i  París, e- 
déposée au Consulal de France.

Pour plus ampies renseignements s’adresser au siége de Tagence áMoumbané 
G'té Fraingaise, au dessus de la Gompagnie FRAISSINET

PAQUEBOTS-POSTE «RHEDIVIE»

Service entre Constantinople et Alexandrie
D é p a r t :  M e r c r e d i  2 1  M a r s  4 h. 1/2 p .  m. t o u c h a n t  G a llip o li , 

D a r d a n e l le s ,  M é te l i r  S m y r n e ,  G h io  S y r a  e l  P i r c o .
V a p s u r :  Ralmanieh, G a p i ta in e  A la n h a m .

E  A .  I J  ]V I  I I V  E  R  A .  L  E  
B l - C A R B O N A T É E  S O D I Q U E

PRkS
B R O U SSE i W l l B PR&S

B R O U SSE

22 Sépher 1289. CONCESSION par IRADÉ IMPERIAL 13 in 1867 
Vente en gros el en détai!, au siége de la compagnie Fermiére, rae Yóni-Diam V®* 16,18, 20 

22 á Stamboul. — Cette eau rivalise en propriétó thérapeutique avec toutes Ies ources de l’Oc- 
[■Jdeut appartenant á cette classe.

BANDAGE ELECTRO-MEDICAL
iBTMtiMí br«v«tée pour 15 ani d«i d^oteurs Míjub frires, méd«eiM invMtoorf. r »  d* 

fArb»-B6C. 44. 4 PÁlUfl, pour U fuériaon radical* d «  HarniM. Juaqn 4 e* ja«r, lea a w - 
áiM i a’ottt M  ott* da ^ p la a  apparaiU pour eoatanir lea baraiaa: lea dooteura Márh an>

OMtaLr at iS r i r .a a  aioyaada baadaaaBlaetr^Madtoal. qnl cantraot* 
ftrtil* ama aaannaia al dM laon at aseara la fuariaoa radical* an pea da toapa*

ü e p o i  ii t o n s im U L i io p l i ' ,  ciie/. M. Maüélény, bniulagiste brevete, me Y’uksek-
Caldiriin. 19.

CHÉMINS DE FER DE LA TURQUIE D’BUROPE
S E R V I C E  D E S  V O Y A G E U R S  A  P R I X  R É D U I T S

G o n s L a r x t / i r L O jD le  e L  T c l x e k m é c i i  é  or*x , . „  . , 0  c* f
A vec a iT él auv S ta lio n s d e  K oum -K apou . Y éa i-K a p o u , P sam alia , Y é d i-K oulé, Z éU u n -B ou rn ou , M a k n -K ea , c t  S a a -S le fa n o .

V a la t o le  a  p a r t i r  au. 1 5  S o p te x u to re  1 8 7 6  J u s q u ’k  u o u v e l  a v is .

DE C O N S T A N T I N O P L E  A TCH EKM ÉDJ É-FLORIA

Co iiíí’b>u I c ...........
4’o u  iH -C »  I» o itepart 
'%'«*iBi-A4.ns>»u ihalte) 
P M a m a iia . . .  {hnlte] 

' iarriv.

K e lt i in - IB o u r . .fhj
aYBakB*1-i4.«-«ii.........
N>an-$1 te f 'a ia o .........
T r l i .  F lo riaarr¿ i;ee

T R A I N S
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Heures de Départ
mal nial t«ní iiiut wat mal, mal. mal.

li.m. h.ra h.m. h.m. h.m . h. m. n. m h .  m .

soir soir soir soir soir soir soir
h. m. h.m. h.m. h.ra. h. m h. m. h.m. h. m. h.m. h.m. h. m. h. m. h. rn.

soir soir soir soir soir soir soir

h .  m .

mal

8 1 1 8 47 9 27 10 10 10 54 1 1 36 • a • 2 25 3 • a • 4 16
8 25 8 57 ü 40 10 22 1 1 6 1 1 46 « * • • • a • 2 34 3 12 • i 28
8 29 9 1 y 45 10 26 n 10 1 1 50 » • • t * • • i 38 3 16 a * a 4 32
8 33 9 6 9 51 10 31 1 1 15 1 1 55 • k ■ « • > i 42 3 21 • 4 37
8 35 9 8 9 54 10 33 1 1 17 1 1 57 « » • • . 2 44 3 23 a a 4 ¿9

9 13 1 2 1 » • • • « 3 25 • «

•• 9
9

19
28

• • 12
12

7
16

• • • • ■ 3
3

31
39

• •

9 40 1 2 28 » • « , • 3 50 • • • •

9 49 12 37 * , • « • y 3 59 . . • .

mal mal mal mal. mal. soir soir soir soir soir soir soir soir

& lO 
5  «O  
i  30
soir soir soir soir

5 36 
5 47 
5 51 
5 56 
5 58

6 18 
8 30 
6 40 
soir soir soir

•j 8
6 19 
6 23 
0 28 
I» 30

soir

T e lie k » F lo r la d ^ p .
S a n -S t é fa n o .........
U l a k r l - K e u l . . . . . .
* .-B oui*M . [halle}.

(arriv .

V*HamaCia.. .  [halle] 
Y é n t  K a i io i i  [halte] 
l i .o u n i- l4 .a p o u . .. 
^ o u f i ta u i iu *  arriv.

DE T C H E K MÉ D J É - F L O R I A  A C O N S T A N T I N O P L E

T R A I N S

ie
C 5 15 E 7

acc.
—

Heures de Départ

malUnat 
h mlh m

7 28 
7 32 
7 36 
7 42 
7 50 
mal mal

9  1 9  
H 9 9  
H 3 9

S  4 9  
9 ao

a &7 
9  4
mal

9 L 17 N P 11 P. 1

mal 
h m

mal 
b m

mal 
h m

mal 
h m

soir 

h m

soir 

h m

soir 
h m

soir 
h m

soir 

h m

soir 
h m

soir 
h m

soir 
h m

soir 1 

h m

10 14 a a 1 « • a * a a 4 2i ..
■' 10 25 1  1 1 « p . . . . . . . 4 32 • « « .
• * 10 38 1 24 , * • * • a a a 4 45 * • • •
•

10 4.) 1 31 • • • a « a • « • 4 52 • •

10 50 • a 1 36 . . a a • a • 4 57 . .

Q «)!^ 10  10 10 53 * * a 1 39 2 22 2 56 3 35 4 16 4 59 5 35
<7 «¿v
9 29 10 14 10 57 a • 1 43 2 26 3 . . 3 40 4 20 5 2 5 38
q 3̂ 10 18 U 1 1 47 2 30 3 4 3 45 4 24 5 6 5 42ij SJ’J
n  QQ ’O 24 n  7 1 53 2 36 3 10 3 53 4 30 5 11 5 46ij oo
9 48 10 33 11 15 . .  . . * • a 2 1 2 45 3 19 4 3 4 39 5 19 5 54
mal mal mal midi soir soir soir soir soir soir soir soir sotr

T y p o g r a p h ie  b t  L it h o g r a p h ie  Ge n t r a l b s
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